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TAPIS-TAPISSERIEIle drapeau d'Arcole et l’étoile du 
Petit Caporal, d inorrat a enfin qui 
•oncieux dea menaces du dedans et 
du dehors, répètent que “ le plébis

cite, c’est le droit, et c'est le salut" , 
tous sont là, encore u-ia foie atten
tifs, prêts à reconnaître la voix qui 
leur demandera de se retrouver unis 
pour aide - à refaire, dans une Ré

publique plébiscitaire où les exiles 
sont de retour, l'unité morale de la

list-qui desormti serait ass-z fo i 
pour rendre à l’opposition ce mot 
de ralliement, au lieu a’oblig»r 
c-lle.ci à p Ttlre un siècle pour s’en 
créer un nouveau ?

Le mot s'adapte k nos idées. En 
1814, Louis XV;II avait refusé 
d’être “ élu ” roi par le Sénat.
44 Je reviens à la voix du pays, ré" 
pondit-il, mais je revi ns roi de 
France.’’ Voilà ledroit héréditaire.
Au contraire, quel est le Ronapa. 
qui refus rail d’être élu par >• 
peuple T Quel est le Bmaparlis e 
qui oserait dire que l'héritier de 
Napoléon, renierait l'idée napoléo
nienne avec Cette Republique-là ?

Des lors, pourquoi s’amuser aux 
représentations dynastiques ? Pour
quoi se croire une monaich e ?
GerU-s, appelons à nous les royalis
tes, et que l'allianC" conservatrice 
se re serre, loin d’être rompue ; 
mais seulement pour obtenir en* 
semble, de la République, les ga 
ranties libérales, sociales, religieu- 
ses, que tout bon conservateur re
clame. L’heritier de Napoléon est 
u- candidat, non un prétendant.

Au lieu de paraître conspirer de 
l’étrang r contre la République 
française, an nom de laquelle ses 
ancêtres ont parlé, et parlé si haut, 
le prince Victor Napoléon, par 
exemple, ne peut-il aspirer à deve 
nir le chef d'un grand parti plébis
citaire. voulant, non pas suppr m r 
la forme républicaine (c* si à d re 
élective) du gouvernement, mais 
reviser et démocratiser cette Répu
blique de la Charte 1

De sorte que les élections de 1803,
— un centenaire aussi, — seraient 
des élections de rom ilialion, aux
quelles un ministère “ de détente ” 
pourrait impaitialemeut présider, 
sans nous soupçonner de *• pa-stons 
ennemie» ou aveugles „ et sans 
mettre la main de la polie sur la 
bouche du pays, selon l’expr- ssion 
rappelee autrefois par M Carnot.
D'une paît donc, la République s a 
gnantti, enlisée dans la Charte,ayanl 
ajourné toutes les réformes,toutes les 
pf omessea du vieux programme répu 
blicain. serait enfin librameut jugée 
par le pays. D'autre paît une Repu 
blique libéra e et démocratique s'of 
frirait, assurant à l’enseigiienit ut 
toute lib rte, aux associations le 
droit do multiplier nos forces, à 
tous les cultes le r -sped, aux mdi 
vidtis toute garantie contre l'arhi 
; iM ri e de 8 loiictioimaires, les hautes 
Cours et l’exil, aux pauvres gens le 
travail çt ie bon marché de la vie, 
aux électeurs l’iodepeudance abso
lue de leurs choix, aux communes 
1-- référendum, a la nation le plé
biscite. “ Nous ne sommes pas 
une op. osition, nous sommes une 
solution ", disait notre regiet é

A l’heure présente, le Napoléon 
exilé, que Vautour de son pay -,—de 
tout son pays,-doit guider, peut 
ainsi beaucoup en ce seus.

Interrogé vers 1830 sur les chan* 
du neveu de Napoléon Isr, Ar

mand Cartel répondait; 44 Le nom 
qu’il porte est le plus grand de* 
temps modernes Si ce jeune homme 
sait comprendre les no iveaux inté
rêts de la France, s'il sait oublier 
scs droits de légitimité impériale, 
pour ne se souvenir que de la sunve- 
rameté du peuple, il peutêtre app- lé 
à jouer un grand rôle. ” Le grand 
rôle aujourd’hui, pour un Napoléon 
moderne, ce n est pas d’tssayer de 
ressusciter les Constitutions autor:- 
la res, transitoires, auxquelles Lins 
auteurs renoncèrent eux mêmes; car 
qui de noue, sauf le cas de guerre, 
s'inclinerait devant lad.cialure d un 
homme ? Non. Mais, les républic .ms 
ayant abandonné tout le programme 
républicain, notamment ce principe 
d’appel au peuple p.oclamé par la 
République avant de 1 être par B ma 
parte, le grand rôie serait de recons
tituer la démocatie française dans 
ce principe républicain, eu ramenant 
les républicains à la République.
Rieu de plus.

Quant à ces millions de bonapar
tistes connus ou inconnus, travail
leurs du sillon ou de l’atelier, pro
priétaires laborieux distribués par le 
Code Napoléon dans tout ie teintoire 
comme dans une ruche, ouvriers 
émancipés par le second Empire, 
pat. lûtes de tout rang pour qui nos 
revers n’ont pu voilé les i cent vic
toires ’’ que le poète évoqué, petites 
geus,à qui l’on avait conquis tant de I tôt que de laissez ,>ro dune dans son 
bien-être, électeurs qu. therehentlétal... une réaCliu i.

ÜN PBOMMME
BONAPARTISTE

Nous avons reçu aujourd’hui nos magnifiques assortiments de lAPIS.l’URE 
TAPISSERIES, àIl y a douze ans, à pareille date, 

dans les hautes herbe» du Cap, le 
fils de Napoléon III, le Prince Im
périal, tombait frappé de dix-hu t 
coups de lance, reçus par d vaut. 
Dana son testament il avait dit : “Je 
recommande à ma mère de ne rien 
négliger pour défendre la mémoire 
de mon grand oncle et de mon pè
re ”, La veuve, la mère s’est ense- 
velie vivante dans son deuil. Mais 
les bonapartistes ont entendu cette 
dernière prière du jeune so'dat qui 
tombait martyr de son nom.

Sans redouter, aucun sacrifice, ils 
ont défendu la mémoire de nos deux 
Empereurs. D’ailleurs, l’idée Na
poléonienne étant plus large que 
toute forme de gouvernement, les 
hommages qu’elle a reçus sont ve 
nus de tous côtés C'est Béranger 
courtisan du malheur, poétisant la 
légende après les reveis. C’est 
Thiers élevant eon monument à la 
gloire du héros. C'est Victor Hu 
go chantant le “ Consul jeune et 
fier”, célébrant le retour de l'Empe
reur ... sou*» le dôma des Invali
des, et disant à la Chambre haut.- 
en 1847; 44 Tenez, parlons un peu 
de l’Empereur, cela nous fera du 
bien. " C’est Georges Sand écri
vant au prisonnier de Ham ; Le 
Napoléon d’aujourd'hui est celui 
qui personnifie les douleurs du peu 
pie, comme l’autre personnifiait ses 
gloires. C’est malgré les haines 
avivées, que Jules Favre décla 
ra, que le C>up d'Etat fut dm 
gô contre ceux qui voulaient me
ner la France en arrière. C’est 
Gambetta remerciant le second Em
pire d’avoir empêcaé la prescription 
du suflrage universel et reconna s- 
sant que le plébiscite est indipensa- 
ble pour donner aux gouverne 
ments la légitimité démocratique- 
C’est M. Carnot, à Ajaccio faisant 
son pèlerinage officiel à la maison 
Bonaparte. C'est l’oligarchie repu 
bl ica» no mettant en relief, parson 
égoïsme protection l’esprit hu
manitaire de Napoléon Ml, qni fit 
tant pour l’exlinctionniste du pan 
périme et la vie à bon marché.

Hommsges rendus par les événe
ments comme parles homme»! Lee 
fautes se réparent ; chacun en esi 
un peu coupable. La gloire et le 
bien survivent. M.is les fi ièles de 
l’idée napoléonienne, les combit 
tant» de la plume et de la r.arule, 
les petits ipii souffrent persécution 
pour leur foi, peuvent-ils im
mobiles sous le f-u, se Cun 
tenter de déiendre la mémoi
re des morts et s'hypnoti
ser devant l'Arc de Triompha ? Dis 
paraîtront-ils peu a peu, laissés à la 
dérive, soit sous ie stérile régime de 
de la Charte de 1875, soit vers le lè
ve d’une royauté traditionnelle, 
dont les représentants actuels brisè
rent eux - mêmes la tradition, 
soit sous les évocations rétros
pectives, pieuses mais vaines de œs 
Empires historiques adaptés aux 
générations d’autrefois?

De deux choses l'une. Ou bien 
les masses populaires bonapartistes 
n'auront p us le choix qu’ei tre ces 
tristes alternatives , et leur disper
sion s’achèverait. Il n’en resteian 
qu’une troupe vénérable de dévots 
nibt n< tifs, de iet- ailés et d ama
teure. 44 Le Piinse" officierait 
dans la petite chapelle de quelque 
Frohsdorf On serait Empere ir 
pour l’Aimana- h le Goiha dans ie 
quel la nation fiançai»**, ne va pins 
chercher ses élus.

Ou bien plutôt les bonapartistes, 
résolus à entreprendre une politique 
pratique reviendront à leur origines- 
Fils de la grande Révolution, ils 
n'oublieront pas que Bonaparte a 
é ô l'empereur de la République 
française, de larépublique indispen
sable, qui est b» nôtre, puisque l'Em 
pire en France est électif. Or 
qu’est ce qu’un Empire de ce genre, 
sinon une république ? 44 (le sont 
deux formes identiques ", selon 
Napoléon III ; et, dans son beau 
livre sur Napoléon 1er, M. Amedée- 
Edmond B anc rappelle ceci ; “Cho 
se qui peut paraître étrange aujour
d'hui. l’Empire héréditaire ne 
faisait pas disparaître le nom de 
République- „ Dites, nous, eu effet, 
quel est le gouvernement bonapar-
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Departement Special de Portieres
L’KMPOISU.NNEUSE DU WIS- 

GONSIN
Rose Zoldolski, cette jeune modis 

te de Richland Centre (Wisconsin' 
poursuivie pour avoir empoisonné 
sticce-sivement la f mine du doc 
leur Mi'cheil et une 11 le du 110m 
d’Ella Maly, a été déclarée coupa 
ble et condamnée aux travaux for 
céa à perpêtûilô.

Le procès, qui a causé la plus 
grande sensation dans to .te >a 
region, a eu lieu devant la 
cour d’assises de Lancaster. Cin
quante-deux témoins à charge et 
plus de trente à décharge ont été 
entendus. Les débats, d'ailleurs, 
n’ont révélé aucun fait qui ne fût 
déjà connu, et. la culpabilité de 
l'accusée ne pouvait guère prêter 
à aucun doute. Ou sait que Rose 
Goldolski qui n’est âg e que de dix- 
neuf ans et qui est très jolie demei - 
rail, chez le docteur Mitchell, un 
des principaux inélecms de Rich 
land Centre dont la femme est mor 
te dans des circoiiiaiic.es euspe îles, 
il y a deux ans environ. Le ttjan 

dernier, Rose donnait à 

am u-s, parmi lesquelles se trouvait 
Ella Maly, une réception au 
cours de laquelle elle leur a 
ollert du thé. Or, miss Maly s'eel 
trouvée suintement iiidiipOi-èe pen
dant qu’elle r. tournait chez elle, et 
elle est morte au b iu. de quelque» 
heur, s de souffrances affreuses. 
Un enquête a été ouverte, et Ton 
n'a pas tarJé A apprendre que la 
jeune modiste était é. erdûtmni 
amoureuse du médecin chez lequel 
vl.e demeurait, et qu'elle était très 
jalouse de mis» Maly Eu même 
temps, 'es médecins chargés, de re
chercher la cause de la mor'. de 
cuite dernière, déclaraient qu’elle 
av nt ôté enipO sonnée avec de la 
strychnine dans son estomac.

Ou dit que la jeune 11.le n’a ma
infesté aucune emotio * eu enten
dant le verdict uu jury. Ehe a in • 
tt-rjetv appe ; mais elle n’en pas 
moins déjà été coud liteau peuit u 
cier de Waupuu, où die doit subir 
sa peine.

A $1 7z, $4.50. $5.75.
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LE FUMIER
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repeint et amena«/• tout en neuf.
Sur toutes les

TAPISSERIES DOREESUn sait que le fumier lais-.éà l’a r 
libre, perd un tiers des sels azotés; 
ce; te perte annuelle corr spond (-oui 
uiH tète de bétail à HOU livres de ni
trate de soude «l peut se déchiffrer 
par cinq on six piastres

Le sulfate de chaux ou plâtre ab
sorb LU ojo du carbonate d'amrno 
iliaque dégagé par le fumier et le 
rend à peu près inodore même par 
une température élevée.

Dans ce fumier ainsi traité, ou a 
observé à suite du lessive que les 
sels ammomcaux du fuir.ier s’étalent 
transforme» en acide nitrique, qui 
est la tonne sous laquelle i'azoïe es: 
assimilée par les plante».

Le saupoudrage des furniers par 
le su file de ch nie est d -mo le moy
en le pl is efficace de les rendre m - 
dotes et d’élever à leur maximum 
leur teneur en azote et en azote 
assimilable

O.I ne saurait trop recommander 
un; telle pratique à lac uture, sur 
tout dans la sa son des ch«1 mis d’ê 
te où l’air des étables est infecté par 
les vapeurs ammoniacales, qui *n è 
vent au fumier sou principal elé 
meut de fertilité.

ISRAEL MOREAU,
PENDANT UN MOIS. (Du Montrait Heu r, rue (Wzm- Ouest. )

PROPRIETAIRE

I. F BELANGER
159 Rue Bank

Téléphone No 92.

Constructeurs et 
Entrepreneurs

I'OÜRAux DAMES.
Nous manufacturons les toiture» su 

vantes : Nous offronn 
le pi in* flrruid 
Or, ornée» do 
<|iioJ<juee ISag.mH on Dia 
donnée» pour $11.(X). 
partir de $5 (K) et

l'en, lu le» 
ooncurrenoe.

ur If moment la 
do Montres en

en vente po 
AssortimentToiture» " Canada Plate" Toi

uee, foi lu roi en Fer Galvanisé, 
Toituree eu Cuivre.

tnree Métalli
Diamant» pour Dame». Ansi-i 

mant», valant $20.00, 
Moni r-1» on Argent 

Montre» en Or 
enterie es 
ant toutn

Douglass & Haines 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises “Su 
périeur Jewel”

$0.00 à *200.00. Arg 
à de» prix t ré* ha», défi

h

BIJOUTIERS EN CROS.ET EftDETAIi.
98 RUE RIDEAU,

a. & a. f. mcmillan■

Le» Meileore» Qualité» de

ShflVEZ-ŸOOStüfourCharbon Bitumineux
Lbc,et Anthracite. POND'SBrûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
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Maux d'ïenx 
Hcmorrhoîdes 
Eémorrhag s 
I flammatioi Srr.XSiï'' t

Ed. d’Ahzai..

Un égoiite vient de laire inscrire 
au-dessus de sa chemioôe, dans un 
endroit bien apparent, ce prec.;pie 
évangéliqiiH, uu peu modifié:

“\Atdez moi les une It-s autres ! ’’

Une parole attribuée à sir Gordon 
Cumming.

—Je veux, disait-il au tortir de 
l’audience, seco 1er s jr tout c«la la 
po ussière de mes scandales !

Bien Criblé et Tsmisf.
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Le comble de fermeté chez un so
cialiste;

Laies-s mourir sa ha; l e-mère plu

12eme. ANNEE No 12'i

NECROLOGIE que le pay< ntier est aujourd’hui 
sous le coup de la plue grande 
émotion. Pendant quarante ans 
ministre, pendant vingt-cinq ans 
premier ministre, sir John a été 
l’esorit supérieur qui a tout dirigé, 
la main souple sûre qui a tout 
conduit, sans jamais, dans c«-tte 
ongue possession du pouvoir, avoir 
montré d’esprit de dom nation,d’iu- 
tob rance ou de rancune.

Ajoutons que, durant cette lon
gue période, que sa mort fait entrer 
dans l’histoire, il a été l’allié cons
tant, l’ami Sjêle dts Canadiens 
français. Il a gouverné avtc eux t* 
par eux.

D’une haute probité, après un si 
long exercice du pouvoir, sir John 
ne laisse aucune fortune en dehors 
du demi million de franc» soivcrit 
par ses amis politiques, lorsqu’il 
était dans l’Upooeition, en 1874.

L
«U Sir John Macdonald

Le Journal des Débats de Paris, un or- 
gane dea plus iufluents de l'Europe, donne 
l’appréciation suivante sur l’un de no» plua 
illustres hommes d’Etat, le regretté défunt 
8ir John A. Macdonald :

premier ministre canadien,n’a 
pas survécu longtemps à sa victoire; 
il est mort saraedi'à Ottawa, pres
que au lendemain du vote qui por
tait le chitine de la majorité minis
térielle à 31 vo x et laissait prévoir j 
qu’elle s’accroîtrait La nouvelle de 
la mort de l’hom ne qui a gouverné 
le Canada presq ne sans interru ption, 
depuis 1854, et a été le principal 
fondateur de la Confédération ca 
nadienne a produit dans le 
pays lout entier une aorte de 

'consternation. C’est que la place 
occupée dans la direction des af
faires par sir John Macdonald,avait 
été toujours s’agrandissant, à cause 
de la retraite de la plupart de ses 
anciens collègue» et qu’il en était 
arrivé à tout conduire par lui même.
Il était cependant le moins autori 
taire des hommes, et, si chacun 
s’inclinait devant lui, c’était que 
tout le monde reconnaissait sa 
haute raison, sa grande expérience 
et un dévouement à toute épreuve, 
à l’ordre de choses qu’il avait

Sir John Macdonald était né à 
Kingston, province d’Uotario, le 11 
janvier 1815 Dès son entrée au 
Parlement, on lui confia un porte- 
feuille, et il fut pour la première 
fois ministre de mai 1847 à mars 
1848. A partir de 1854, il n’a plus 
guère cessé de l’être : il a été suc 
oisivement memb e des Cabinets 
MàcNab-Morin, Taché-Macdonald, 
Macdonald-Cartier. Ii était chefde 
ce dernier Cabinet qui tomba en 
juillet 1858, pour se telever tout de 
suite sous la direction de M. Cartier, 
t! sous le nom de Cartier-Macdo 
nald. C’élail le même ministère, 
cai les deux chefs étaient étroite 
ment unis d’ideee et de sentiments, 
et de leur union sont sorties, avec 
l’alliance du anciens conservateurs 
anglais et des anciens libéraux fran- 
çais, toutes les entreprises qui ont 
créé ie Canada politique et indus
triel, depuis le chemin de fer du 
Grand Tronc qui a relié, d'abord, 
d’une extrémité à l’autre les deux 
grandes piovinces de Québec et 
d’Ontario,jusqu’au chemin defer 
du Pacifique, mettant en commu- 
nicaiion l’océan Pacifique et l'océan 
Atlantique à. travers le territoire 
canadien. Les noms de Macdonald 
et Cartier resteront également glo
rieux ; mais, sir John, ayant sur
vécu vingt ans à son compagnon 
d'armes, a vu s'accomplir tout ce 
qu’ils avaient arrêté ensemble.

En mai 1862, le parti libéral-con 
sei valeur épiouva un échec ; Mac
donald et Cartier restèrent deux ans 
en dehors du pouvoir. Ils y ren
trèrent en 1864, et, en 1869, après 
s’être successivement acquis le con 
cours des provinces maritimes, la 
Nouvelle Ecosse et le Nouveau 
Brunswick, ils fondèrent la Confô 
dération, que sir John a conseivee 
jusqu’à sa mort, sauf un interrègne 
de quatre ans, de 1874 à 1878.

Dans i’ceuvre commune, la part 
de chacun des dt-ux hommes d'Etat 
se distingue ue tem ut Sir Geoiges 
Cartier apportait à sa tâche, une 
volonté et une énergie qui brisaient 
tous les obstacles ; sir John Macdo 
nald, une souplesse et une fertilité 
de ressources qui aplanissaient- 
toutes le» difficultés. M. Cartier a 
donné à 1 œuvre nouvelle ses assises, 
en lui assurant l’adhésion du clergé 
et de la population française dont 
tous les droits sont garantis dans la 
Constitution, et, d’autre part, en 
ménageant les sentiments de la 
minorité anglaise de la province de 
Québec, inquiète de se voir, dans le 
domaine provincial, livrée au bon 
plaisir de la majorité française. 
Quant à sir John, c’est à son esprit 
politique, à sa haute raison, à la 
façon supérieure de conduire les 
hommes et de diriger les évém ment» 
que le Canada doit d’avoir vu l’édi
fice se consolider. Sans mér.ou 
naître la part des anties hommes 
i’Etat canadiens, il faut reconnaître 
que tout vient aboutir à lui.

Aussi, on peut affirmer que, les 
dépêches u’eiagèrent pas eu disant

?Tir
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i LES EXILÉS DE 1837-38
L’Association St Jean-Baptiste de 

Montréal, à la demande d'un grand 
nombre des familles des exilés a don
né instruction de graver les no ns 
de ces derniers sur les quatre tablet
tes de marbre, qui décorent le mo 
miment érigé en mémoire des victi
mes, dans le cimetière de la côte 
des Neiges.

i
V'"

EXILÉS DES BERMUDES
1 Boucbette K. S. M-, Québec ;
2 Desrivières B., Montréal ;
3 Gauvin H. A., M. O., Beaubarnois;
4 Üoddu J. H., St-Césaire ;
5 Maichestault Siméon, St Charles ;
6 Masson L, H , M. D , Beaubarnois ;
7 Nelson Wolfred, St-Denis ;
8. Viger Bonaventure, Boucherville*

EXILÉS DBS TBRHEi AUSTRALES
1 Alarie Michel, Beauharnois ,
2 Béchard Théodore, Lacadie ;
3 BergevinCharles,père,SteMartine;
4 Higonesse Fre. B. St Cyprien ;
5 Bisson Constant, Ste Martine ;
6 Bouc Chs Guillaume Terrebonne;
7 Bourbonnais Désiré, Beaubarnois;
8 Bourdon Louis, St-Césaire ;
9 Bousquet J. Bte. “
10 Chèvre fils Gabriel, Sle-Martine;
11 Coupai.Lareiue Ant., Lacadie ;
12 Desfay-ttes Ls, St-Cypren ;
13 Ducharme Léandre, Mon rial ;
14 Dumouchel Jos., Ste Martine ;
15 Dumouchel Le, 
lOGagnon David, St«Timoihé* ;
17 Goyette Jacques, Beaubarnois;
18 tioyelte Jus,
19Guérin UusaultL. Chataoguay ; 
2(1 Gueriin F. X., St Césaire. 
21Guimond Joseph, Chateauguay ;
22 Hébert Jacques Dav id,St Cypriea;
23 Hébert Joseph, Napierville ;
24 H not Charle-, N P., Napiervill • ;
25 Laberge Jean, Ste Martine ;
26 Lanctôt Hypolite,N. P , St Hèm ;
27 Langlois Etienne ; Lacadie ;
28 Languedoc Etienne,St Edouard ;
29 La/oie P. E St Cypr.en ;
3G Leb.anc David, Napiervnle ;
31 Leblanc H ibert. Napierville ;
32 Le Pailteur Frs. M.,Ch iteauguay;
33 Longtin Jacques. St Constant ;
34 Longtin Moïse, S'. Constant ;
35 Marceau Joseph. St. Cyprien ;
36 Murin Achille, Napierville ;
37 Morin P. H., Napierville ;
38 Mott Benjamin, Alburg, Vt ;
39 Newcomb S, M.D., Chateauguay;
40 Papineau André M..lleauha:noi#;
41 Pare Joseph, Napnrmle ;
42 Pmsonnaut Louis,St-Edward;
43 Pinsonnau t Pascal, St É ward ;
44 P.usonnault .Réné, St-Edward ;
45 Prieur F. X., S. Timothée ;
4b Provost F. X-, Beat-harnois ;
47 Robert Théophile, St Edward ;
48 Rochon Ed Pascal, Terrebonne ;
49 Rochon Jérémie, S' V. de Paul ;
50 Rochon Toussaint, Beaubarnois ;
51 Roy Basile, Beaubarnois ;
52 Roy Chs, Beaubarnois ;
53 Roy Joseph, Beauharno s ;
54 1 hib.ri Jean Louis.Chateauguay;
55 Tbibert Jean Marie,Chateauguay;
56 Tout bette F *X., Martine ;
57 l’rudel J.-Bte,Chàteauguay ; 
58Tuicot Liuis, Sie-Martme.

I

1
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L’authenticité des tableaux.^
Les chercheurs de petite bête, 

Vr ulent décidément metne à la tor
ture le monde des artistes et des 
collectionneur*. Voici qu’un in
venteur allemand, M. Max Lautter, 
vient de déclarer que tous les ta
bleaux attribues à Rembrandt, ne 
sont pas de lui. G âce à 
trumeut photographique grossissant 
d'une extiême puissance, il a dé
couvert, assure— t il, le nom d’un 
des disciples assez connu de Rein 
brandi, F. rdinand Bel, sous bien 
des signatures du maître.

l.e célèbre tableau Joseph devant 
la femme de Putiphar, que potsède 
,e mutee de Benin, et qu'il a payé 
un prix lou tel, paraît-il, dau» ce

i
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THE PRESStincts, car, en 1841, il a tué son gardien et, 
en 1845. le médecin de la prison. Depuis 
lors, on n'avait plus entendu parler de' lui.

LE PAI'E ET LE CARDINAL LAVI- 
GKRIE

M11.as, 18 juin. — Le Secolo publiait 
hier un article dans leque i dit en parlant 
du Vat

LES EXILÉS JUIFS
Varsovie, 18 juin.—Depuis queî'fues jours, 
la loi fixant les conditions de séjour des 
isriu lites est applicable au royaume de Po-

30,000 Israélites habi 
loua le coup d’un arrêté

COURRIER DE PARIS. HOSE 50 PIEDS $5.00

(NEW-YORK)
POUR 1891.HOSE 50 PIEDS S6.Ü0Les Futurs Candidats a la 

Présidence des Etats-Unis,
itant Varsovie, sont 
d expulsion.

LA TRIPLE ALLIANCE
HOSE Quotidien. Dimanche. HeMtimadairt.

6 pages, i cent. 20 pages, 4 et*. 8 a 10 pages, a cernai

L’Energique Organe Republics'! 
Métropole.

UN JOURNAL POUR LES MASSES.

50 PIEDS $8.00
Il est probable que le cardinal Lavige- 

lra à Rome, ce mois-ci Le 
désir de s’entendre avec 

n d

Rom k, 18 juin.—De renseignements pui- 
s a bonne source, il lésulterait quele cabi- 

s divisé au sujet du renouvelle- 
la triple a'liance déliré, par M. di 
On assure que pour des raisons te- 

à l’état de l’.rmée et de la flotte, M. 
oux, ministre de la guerre, et M. Saint- 

Bon, ministre de la marine, ont combattu le 
renouvellement et qu'ils étaient appuyés par 
leur collègue M. Luzzatti.

Il résulte également d’information sérieu
ses que,M. Nicotera désire obtenir la disso
lution de la Chambre et qu’il aurait conver
ti ses collègues à son idée, à laquelle M. di 
Rudini se serait rallié aussi. I^a é ections 
générales se ferait aeulerhent en novembre.

HOSE1TK 50 PIED# $10.00.
a réorganisation des missions cv- 

Orient, qui sont, pour la plu-LE TRAITS HISPANO-AME
RICAIN.

net était tri 
ment de 
Rudini SS Y compris les Accouplements et l’Arrosoir.

a la directii 
uses italiennes 
Irait les cenfi
gérie qui sont sous sa juridiction 
Le patriarche de Jérusa'em et le délé

gué apostolique en Syrie, tous deux italiens, 
vont employer tous les moyens possible! 
pour ne pas se laisser supplanter par le car
dinal Lavigerie, maie il est peu probable 
qu'ils réussissent.

1 de corporations reh- 
Le cardinal Lavigerie 

des religieux Puisard a Glace, etc.
C'A il er aux scans Fond* le 1er. Décembre 1887.

Questions Politiques et 
Religieuses.

Circulation de plus de 100,0011
PAR JOUR.

E. G. LaverdureLA TRIPLE ALLIANCE. 'est l'organe c 
e ficelle et n’a

d’aucune 
. aucune

Le N. Y. Press n 
faction ; ne tire aucun' 
vengeance à aasou-ir.

AMEBIQUE
UN CONFLIT M UNI 31 PAL 

Paris, 18 join -Le conseil municipals 
décide que le préfet de police devrait ren
voyer le commissaire de police Fouquet. Il 
reproche à ce dernier d’avoir tourmenté une 
jeune servante au point de lui faire avouer 
un vol qu’elle n avait pas commis. Cette 
affaire a causé une vive indi 
le pub'icqui blâme sévèreme 
d'infcertogor suivie par la 1 
de police, malgré tout, ref 
le commissaire]

<fe CIE.BATEAUX DE PECHE PERDUS
(Depeche télégraphique spéciale au “ Canada. ")
St Johns N. Fld. 17 juin.--Deux bâteaux 

■de pêche français, “ l'Augéline Tux -• et le 
' Chenstefichiens " avec leurs éjaipage», 

(Tui étaient de 36 hommes, sont perdus. On 
imagine que des navires à vapeur en pas 
les ont engloutis dans la mer, ou qu’ils 
été coulés lors des dernières tempêtes, 

r l

Le Pape et le Cardinal Le plus Remarquable Succès Journalist\q\ e 
de New-York.

U PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL.69 & 75 RUE WILLIAM.MEURTRES, CRIMES ET VOLS. Les nouvelles banales, les sensations vul
gaires et la blague n’ont pas d'asile dans leignation

manière 
police. Le préfet 
use de sévir contre

m petes, iui 
es côtes au mois

P. S.—Glacières.
NOUVELLES DE PARTOUT. Le Press a la plue brillante page éditer"1 

ale. Tout y est vtvide.
Le Sunday Press 

nal de vingt pages tou 
du jour de quelque intérêt

Le Press hebdomad 
les matiè 
les deux

Pour ceux qui ne peuvent recevoir l’éditi* 
on Quotidienne, l’édition Hebdomadaire 
la remplace admirablement.

déchaînées su
d’Avril est un magnifique joui- 

uchant à tous les sujetsNEVILLE(Service spécial de dépêches télégraphiques)
LA FIN D’UN CRIMINEL CELEBRE 

Rome, 18 juin—La fin prochaine de Do- 
minico Nouchia rappelle le souvenir d'une 
vie criminelle tout à fait extraordinaire. 
Noccbia a commencé la série de ses crimes 
par l'assassinat du maire de Orandoli. Il 
s'est enfui dans les montagnes où il a passé 
neuf ans, à la tête d’une bande de brigands 
à voler les habitants,;! dévaliser les diligen
ces, tuant les hommes et violant les femmes 
sans pitié. On estime que le produit de ses 
vols s'est élevé à plus d’un mi lion de

En 1831 Noccbia a épr 
quitter sa vie de brigand 
tre. Il est parvenu à rentrer dan 
en cachette ; il est al'é étudier la théologie 
dans un séminaire où le pape actuel étudiait 
lui-même à cette époque

Dénoncé à la police par une 
''avait reconnue, i! fut arrêté, 1 
de ses complices. Ceux- ci f 
nés à mort ; Noccbia, qui 
dateur, a été condamné 
A perpétuité. Ce séjour 
semble avoir ranimé tous ses mauvais ins-

LES CANDIDATURES PRÉSIDENTIEL
LES

Washington, 18 juin —Les journaux ré- 
pub'icai.:s sont dans une très grande per
plexité relativement à leur campagne électo- 
raie, qu’ils ont ouverte prématurément, ju
geant, non sans raison, qu’ils n’ont pas de 
temps à perdre pour réparer leurs brèches,et, 
d’un autre côté, fort embarrassés de leur 

des deux chemins entre 
choisir. Sans doute il y 

rtis pris entre M. Harrison et M. 
assez irrévocables 
l’un et de l’autre

Aussi, es plus

COURRIER DE PARIS
rresptmdanl particulier)

juin.—Je ne voulais pas revenir 
de la Contemporary renew, 

déjà parlé mais quoi qu’on 
t en parler encore/ ar u-etar- 

de< inventions les plus

contient toutes 
r tan tes parues dans 

ennes et du di
97 RUE RIDEAU. res les plusimpo 

éditions quotidie(De

dont je ’vous ai

tide contient deux 
extraordinaires qui soient sorties du cer 
veau de M. Cri 
d'ordinaii

Ce Magasin de

VINS
—ET—

LIQUEURS

*pi, qui n est pourtant pas 
lurt d'inventions ! Il parai" 

transporter la 
Lefebvre de 

ur décider

contenance en face 
uelles ils ont à Comme Journal Annonce

Le Press n’est pas surpassé à New-York.

THE PRESS
Bst à la portée de tous. Le meilleur H 

moins cher des journaux publiés 
en Amérique.

Quotidien et Dimanche, un an 
•• " 6 mois -

Quotidien seulement,^un an -

Edition du Dimanche, un an - 
Hebdomadaire, un an

:e à
7 la

Blaine, mais point 1 
que les partisans de 
lent briller leurs vaisseaux, t 
résolus hésitent-ils à s’engager

France a voulu 
nice et que M 
des démarches pu 
à quitter R mie ! 

nspi qui le raconte, h 
sire, lui qui a été mv • 

à la grau le poli
, ce qui est déjà fort 

; qui est plus fort 
re histoire |u'il r 

lui Crispi

qu’en 1887
papauté

le Saint-Père 
C’est M. <

ouvé le désir de 
et de se faire prê- 

a la sociétélui ancien 
■ pendant 

ti 11e européenne.
sans réservepremier mini 

Il ’o

une auti 
aurait reçu, 
d’une socié é l’al dance 
dénoncé le grand plan 
deux villes italiennes ave 
cet agent n’avait qu’un but : fair 
Crispi de ses gonds et lui faire d 

rro à la France. Et comme M
le la paix en personne et que 

ue le fond de son âme.
île nouveaux do

le ne le 
ême la part de 
chute d tus cet

er, en pensant que la paix de 
l’Europe a dépendu pendant trois ans de cet 
homme ? Et on finit pur croire que 
tre du roi Humbert a parfois donné 
coup de fil à retordre aux ininietresdi 
de son niait re.

— Paris compte 
nombre d’hôtes illustres :

I/* prince Demidoff, à l’hôtel du R 
l.e prince et la princesse de Puratemberg 

m e <le la leyraud, à l’hôtel de Briet i ;
L1 pr ince Nicolas de Montenegro, avec 

ses gendre et fille, le grand duc et la grande 
dm l esse Pierre Nicolaïewitch, de retour de

le grvi 
l’hôtel (
leui séjour le plus strict incognito 

— M. Léo 
Sèvres, s’est su 
di à samedi,
Monsigny, 1,

quatre ans, suai 
maladie île coeur 
Hucbard, qui 
meut. Mais il 
étal et en ét it f 

Vendredi soir 
scyres, 'e pair 
était très agit»
Aymé 11e

Là il prit une grande fev.iUe de papier et 
d’une|maio ferme, écrivit ses dernières dis 
positions

On préviendra M. X

le corps 
venir personne 
(Deux-Sèvres), où il se 
cune manifestation. Ils

Je leur donne et lègue cinq 1 
pour la triste l>e-ogne dont je les charge 

Je laisse dans mon portefeuille 1.300 tr 
et le reçu d’un versement de 4,500 à la Tré
sorerie de Poitiers Dans mon porte-monnaie

polémique eompro 
| ayant ainsi le champ limité de- 
I se jettent dans les cl 

s’entretenir la main

mettante, et 
vant eux, iis 

emius détournés pour 
et occuper le public, 

ce moment, ne pouvant pas 
eer perpétuellement leurs arguments pour 
Harrison contre Blaine, ou pour Blaine con- 
tie Harrison, ils s'occupent de Cleveland.

Beaucoup d’entre eux sont en ce moment 
très affairés à démontrer qu’il est impossible 
que Cleveland soit le candidat du parti dé
mocratique en 1892. Il y en a, qui s'a
charnent de bonne foi à cette thèse au point 
de faire impression aux gens qui croient vo 
Ion tiers aux opinions des autres. Le gros 
argument, c'est que le Sud est irrémédiable 
ment séparé de Cleveland sur le principe du 
monnayage de l'argent. Le Times, de 
New-York, fait observer que cette agita 
est bizarre, roulant sur une ques 

îdaire à si longue distance. Il dit 
sont beauc

SI BIEN CONNUEt il croit a

lui aurait

i femme qui 
ainsi que septttconte ensuite 

la visite d i furent condam- 
s'était fait dénon- Et Réouvertlatine “qui 1 

français : fai
c de la mélinile, et 

e sortir NL

anx travaux forcés 
aux galères Prix sans concurrence 2.

est l'auge 
n’est plus

cuments pour juger M
Mais eu faisant mt 

pu amener la 
pouvoir, n'est-on

Demandez la circulaire du Press.
ratis. Agents de 
iesions généiNEVILLE&CO, Numéros specimens gi 

mandés partout. Comm 
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on encore béai

97 Rue Rideau. THE PRESS,crois pas 
l'irritation, qua

le t rem ht
Pottfr Building, 18 Park Row'

New-Yont"
:oup plus ca mes | 

isions très réelles du parti I 
La différence est curieuse, I 

ce n’est pas j 
est significa- SUCREles ilémle mime A. C. LAROSEdevant les div 

répuhli
ajoute-t-il en conclusion ; et 
a 1er trop loin de dire qu'ellePROBABILITES.en ue moment un certain Comptable. ^Auditeur, Syndic

ACEJJT D'ASSURANCE
(FEU, VIE ET ACCIDENT,)

121 Rue Rideau
TELEPHONE 189.

Collections faites promptement.

Une des Plus Importantes Ventes 
a l'Encan.

lieu sur le marché du quartier By, le 
Un lot splendide de beaux meubles 

e neufs. Chevaux, voitures, etc. Sa- 
e 20 juin à 9.30. A.M. V

(Continuation sur la troisième page)
Pluie,
Caoutchoucs,
Parapluies. 5 OTS.ADRESSEZ VOUS

ince e*t descendu à l'hôtel le Rivol 
nd-iluc et la gruude-dmlvs e à 

Ils garderont pendant
De ix assortiments différents et spéciaux 

•le parapluies seront mis en vente à un prix 
bien lui» pendant les dix jours suivants.

—A LA—
ontincntn PHOTOGRAPHIE D’ELITE

—ET—

Voyez les Prix
DE NOS

GRANDS POOMTS STROUD BROS.

Noua oflions actuellement 
nous servons à nos cliente un vrai bon ancre 
à 5 cents la livre, c’est-à-dire à ceux qui 
achètent une livre de notre célèbre thé.

•«"Spécial à ce 
tion de thé de 25

sénateur de* I leux
lici'lé dans 
lana une

la nuit de 1 
hatnhre de A. J. DEVLIN.

mois : une petite consigna-, rue Monsigny.
qui était âgé de uinqiiamc 
tirait depuis longtemps J n* 
ir. D avai: consult.- le I'1
lui avait prescrit un irai «■- 

exagérait la gravi., de son

veia huit heures, M. l’eu 
i de l’hôtel, remarqua qu'il 

en lit l'observation, M 
répondit rien et monta dans sa

ente sans

C. LEVEQUE,
Encanteur.NOS CRAYONS

117 Rue Sparks.
RUES RIDEAU & SPARKS

97 Rue Rideau.
P.S.—On peut visiter les meubles à pré

sent, dans mon magasin, 71 rue George.

Ecole des Beaux Arts( A côté de Ormes ) iiU
f^HEMIN DE FER

uanada Atlantique.
de , et M. 

Us enlèveront 
une cérémonie et sans pré- 
lis le conduiront à (Viles 

ra enterré 
avertiront

médecin à
44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.Nouvelle Pharmacie Mesdames et Messieurs

* j An-dessus du College de Musique
I Ouverte la 1er Novembre an 1er Mai

Dans le Département oui comprend le 
■ay H • Tl iesain d’après la bosse, d'après le modèleNouveau Service Rapide

cours avancé, et de $2.50 pour le cours 
élémentaire

Dans celui du dessin Industriel, d’arohl. 
de machine, etc., surtout utile aux 

décorateurs et aux ouvriers en général, $1.0 
par mois. Couture artistique, $1.50 par

ANCIEN MAGASIN
—DE

NI. ROCHON 
Encaig lare Rideau etNicholas

—VOYEZ MES-

SOULIERS A LACETS
leine d’eau, pour

Il plaça ce papi 
«sus une caiafe p 

cher de s envoler.
Il prit ensuit»! une corde et

pour l'accrocher,il y fit plusieurs n. 
et, entrerai laut la porte de sa chambre, 
fit passer la corde par-dessus et paivint à 
faire refermer la targette. Le haut de la 
corde se trouvant ainsi fixé, il fit au bas 
nœud coulant et se pendit

MODE DU SUI), EN
ues, Médecines et Produits 
imiques. Eponges, Bros

ses, Parfumerie. Articles 
divers, articles de 

toilette.
Teintures de toutes especes.

Dine trnivant
Ch Chevreau Dongala Lu Ligne la Plus Courte et la

ET EN
En activité le 27 Octobre 1690. Tad ACHILLE FRÉCHETTE, 

secrétaire, à la Chambre des Communes, ou, 
*ur les lieux, aux ProfesseursMARCHANDISES toutes FraiehesL’ARBITRAGE I)U TSAR Veritable Kangaroo. LBS CONVOIS PARTIRONT DB LA GARB DB LA 

RÜB B LOIN OOMMB SOIT :(lié notre correspondant particuliei)
Saint PÉTBBSBOVR.;, 18 juin —On »e rap

pelle peut être que la France et la Hollande 
avaient, d’un commun accord, choisi le Tsar 

estion de délimité
es Guyane* fran- 
sait peut-ètie 

ccepté ni très vite 
fonctions d’arbitre 

•r la

Nouvellement arrivées et mises en
vente ici.

Médecines et Drogues Françaises 
constamment en mains.

L’EXPRESS DE MONT 
REAL8.00 A. M. Montres et Bijouteries

en tour genres et de toutes qualités. Seront 
I vendues à 26 pour cent au dessous des prix 
I ordinaires. Chaque Article est garantie tel 
1 que représenté,sinon l’argent vons sera remis* 
Chez H. NOREZ, No. 30 rue Rideau, (prè° 
dn Pont des Sapeurs. ) Réparations de Mon
tres et Horloges garanties et à des prix

rapide arrêtant 
à tontes les stations entre Ottawa et le Cô- 
teau, se reliant à la jonction du Cô 
lee trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et i 
Montréal avec tous lee trains pour l'eet, et 
le sud. Arrive à Montréal à 11.35,

L’EXPRESS DE MONT 
REAL rapide n'arrêtant 

qu’à Casse 1 inan et à Alexandria entre Otta 
wa et le Côteau, a un char refeetoir, et 
rive à Montr à 8.20, ee reliant aux trains 
du Vermont Central et du Grand Trône 

lee pointe à l’Est. Portland, Ri
vière du Loup, Dalhousie, etc.
IARD M L’EXPRESSDKBOSTON1.4-9 r. 111. et NEW-YORK (passant g

le Côteau et le nouveau pont en acier ; >*
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga,
Troy, Albany, Boston, New-York, Phfla 1 
delphie, et tons lee points au sud, avec 1 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
jusqui Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes lee stations entre Ottawa et Rouse’s

P.S.—Bottines pour Enfsnts en Alligator.
pour arbitre dans une qu 
tion de frontières entre le 
çaise et hollandaise. On BELANGER&CIE. R. MASSONtzar n avait au 

volontiers lea I
qu

rès 5.00 P. M.qu’on lui offrait. Il ne consenti' à juge 
cause qui lui c'ait soumise,qu’à la condi 
que sou jugement fût sait! appel et pût s’é
tendre, non seulement au point de frontière 
contesté, unis à 'a frontière tou 

Les conditions impéfla es fure 
par les deux parties en présence 
vient de rendre son jugement 
deux colonies seront à l'av 
Laws dans tout son

P. S.—Le plus grand soin toujours 
apport dans la preparation de nos
prescriptions. t C'EST-GRATIS

' pour r examen. Coupez cette an- 
i,euTnyez-U * notre 
m voui enverrons la montre 

k •• C O. D.'. franc 
de port I nous payons lee frais 
.detransport Vouspourealei 
k animer ; si vous ne L trouiez 

pas te«r que décrue ici. lais- 
1 tez-lz entre Me mains de 
B Figent ; si au contraire, roui 

«O êtes parfaitement sale, 
.tail, tous never qui M 
k parer notre P* IX Sr* 

C1AL $5.96 et à garder la 
1 montre. Une montre

«“£

8 g

102 Rue Sparks. s ~,t entière 
rent acceptées

;les limites des 
enir le fl<

cours ; la sentence ajou
te, il est vrai, que les droits acquis par des 
Français seront respectés partout où ils se

I» France ; 
oue la Hollande obtient p 
demandait.

est sans appel, il n’y 
s y soumettre. Mais cette façon de 
n’éclaire t el e pas d’un nouveau jour ta 
figure d’Alexandre III ? M. de Vogué a dit 
un jour qu’il ne pouv. it comparer le Tsar 
qu’à .Saint Louis : l’académicien citer aux 
Tolst.usante doit avoir raison ; aucune con 

ation n’a prise sur l’à-ne d’Alexandre 
III. Il est entier, il est absolu, il fait 
qu’il croit être juste, quelles que puissent 
être les conséquences de ses actes.

No-is le voyons par ce jugement, 
voyons dans les incidents soulevés 
question juive. C’est un souverain

qui se passe

pour tous

i
par

Vieux Rye de Sept Ans 
Vieux Port ce Qraham

trouvent, mais il n'en est 
que les prétentions de 
rejetées et 
qu’elle n’en 

L’arbit

moins vrai

A PRESENT ne
Point.) G“BUSINESS”re TRAINS ARRIVERONTUX)MMB SUIT :

1 MIDI. Express de Boston et New- 
York et tous les points Inter

médiaires. Arrêt à toute» les stations entre 
Rouses Point et Ottawa. Laisse Boston à 
7.00 P.M. et New York à 6.25 P.M.
10 Ofl Express rapide de Montréal, Port 
IZ.ÛU laud, Québec et Dalhousie. Train 
laisse Montréal à 9 A.M., n'arrête qn’à 
Alexandria sauf pour laisser dee passagers 
venant d«*s stations sur le Grand Tronc.
O AK D 11 Express rapide de Montréal, 
v.40 F •Iwletiuébëc, Halifax, St. Jean, 
N.B., tous lee points sur l’Interoolonial et le 

laim Montréal à 6.16 P.M. à l’arri
vée de l'Express d’Halifax et arrête à 
lee stations.

Pour toutes informations s’adresser à l’A 
gent Local pour la vente dee Billete, 24 rue 
Sparks.
R. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH, 

Surintendant-GénéraL Agent Général 
Ottawa, 11 Dec. 1890.

Vieux Sherry de Ivleon.
Admis par tous les connaisseurs pour être 

les meilleurs Vins importée au Canada.

EN GROS ET EN DÉTAIL CHEZ

g|ismsM|MMga
tDctttlliij'.if- recuuvrrte12.00

mrnÿm
|“ CIGARES ”

Flora de Alma,
Don Ricardo,

Noisy Boy».
Seul Agent pour le Célébré " Upper

i11R, Â. STARRS » eipmidne, pignon et échappement breveté et g*- 
nombre Mêla U ne garantie est envoyée arec Rnous le

tempe -et nous avouons Immb cment 
est ce qui noue fait peur. Qui sait ce 

ra dans cette â-ne le jour où l’on 
t appel à elle, qui sait si ce jour-là les 
sidérations polititiques auront prise 

sur ce souverain xui ne connaît que 11 puis
sance qu’il tient de la,grâce de Dieu ?

LA QUESTION DES JUIFS 
Saint Pètkrsbovru, 18 juin 

velles mesures viennent d'être ) 
lee juif*. Les médecine militaires, 
feseion Israélite, ont reçu l’ordre de ee 
vertir à In religion orthodoxe ou de do 
leur démission.

La faculté accordée aux juifs d’acquérir 
les droite de citoyen héréditaires, leur

■ AMÊKIh CHLOROSE U
W X.B FER ■I BRAYAIS 1

Bxpêrlmentê par les pin» grands ...*d#rioi ■
■ d# monde. pnsa» lin nédlaUimrnt dans J* 

IR-on .mlr tan. ooeaxlonoer de iroohieA
^^11 iwoli.re et reconstitue I* sen-.- et lui 
^■rtonn. le rigueur -ur»- nirr

Se D-ltr. «et /mUn/étlMj t! ' tmlrr'mçml,
■ liitwlzugulmR BR VAISisri*■ isr&:ssiZi~* ■

& CIE.

61 & 63 Rue Clareqœ. John Casey,
AYANT POUVOIR DE PROCUREUR.

N. B.—Entrepôt des Douanes et de 
l’Accise sur les lieux

1.—De nou- 
prisee contre ■ rss&ij: sx ';,zsn ■

■ • che leealnapàermeahaa.aaarandte j^E
r. era • 31a été

,
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CETTE SE1

Pour les Dentelles Orienta 
leurs à des réductions imn

3, 5, 8 et 10

Aussi un Giand lot de

Dentelles L:
(Flouncing) pour à peine 1 
Voyez-les, le bas prix vous

Pigeon, Pigeon
49 & 51 RUE RI

PEINTU1
Préparées.

'Voûtes prêtes pour tous t 
rivalisent avec les meilleure; 
turcs du Dominion et du

Leurs Qualiti
Sont Egales à n’importe 
Supérieures au plus gran 
Surpassées par aucune.

W. H0V
Fabricant de Peint

OTT-A.AK;

V O Y I
—LE—

M Eebal
—DE—

CHAPcAUX A 2!
—EN MONTRE CH

WOODCO
316 et 318 Rue Wellin,

Voyez les Pantouffles 
Voyez les Blouses a

------ CHEZ—

WOODCO
Nouveau Magasin de Ling

312-3:

Bue Welling

/Le “HUI
VIS-A-VIS LE MUSEE GÊOl

jH-VINS ET CIGARES CHl
TOUJOURS EN MAIÏ

WM. CODD, Prop
548 Roi Süwbx, Ottavi

^ PISO'S CURE FC
H La meilleur Cure de laîoi

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

Comment on fait l’histoire
Lo ministre de» postes, en ré- 

à M. Beausoleil, a déclaré 
les annonces du bureau

ponse 
hier, que
de poste d'Ottawa ôtaient publiées 
dans 'es journaux anglais de la cité; 
mais que la publication de ces an
nonces dans Lk Canada, le seul 
journal français de la ville, avait 
été iirrôtée depuis le mois d’Avril

Le piix payé au Canada pour la 
publication de ces annonces é'ait de 
<50 paÆfonée, mais aux journaux 
anglais on accordait une subvention 
de $100 par année.

C*ci dénote l’esprit large et juste 
de M. HaggarL

Ensuite, pourquoi a-t-on arrêté la 
publica ion de ces annonces dans le 
journal français d'Ottawa '/

Un politique éclairé comme M 
llaggart, a sans doute, pris cette 
décision en vue d’une grande révo
lution économique qu’il entendait 
c*éer dans le pays.

Cet homme là rh trche A se f tire 
un nom dans l’histoire. C’est une 
ambition très légitime, il ne faut 
pas l’en blâmer. Mais il e.-t bon de 
se rappeler 
Joseph Prudhomme ont laissé leurs 
noms dans l'histoire aussi. Les types 
se choisissent d'après l’élévation des 
idées, et la largeur de vue des So 
sies contemporains ; M llaggaitest 
sans doute en extase devant Prud 
homme.

On dit «pie c’est M. Honoré Ko- 
billard. député d’Ottawa,qui lui au 
rail suggéré • e moyen de se dis
tinguer.

Nous aurons peut-être si.us peu, 
un mot à dire, delà brillante (ar 
rière poli iqne du dépu’é d’Ottawa.

que Charlemagne et

L’inspection des manufactures
Les rapports des inspecteurs des 

fabriques et manufactures durant 
l’année 1890, dans la province d’On
tario, sont remplis d’intérêt et d'en
seignements. M. Barber in.spec eur 
pour Ontario-Ouest, appelle Fatten 
tion sur les accidents 
dans les scieries 
qui sont ariivés, l'an dernier, dans 
cette partie de la province, on t n 
compte 35 dans deg établissements 
où le bois est travaillé dont 39 oc
casionnés par les scies. M. Barber 
fait la description de civique scie 
mise en us

iui arrivent 
Sur 95 acci lents

age, et explique les dan- 
quels elles exposent les ou- 
Comme règle générale, il 

croit impossible de défendre l’usage 
des scies circulaires, sans porter un 
grand préjudice à la quantité de bois 
façonné ; mais on peut, dit-il, éviter 
un bien grand nombre d’accidents, 
en observant dans ch loue scieries, 
deux simples précautions D'abo d, 
qu’il ne soit pas permis aux scies d’ê
tre mises en mouvement sans aucu-

gers aux

ne utilité, ce <mi arrive presque con 
tinuellement»} M ensuite que toüs les 
passrtges et alléée aux" environs des 
scies, soient tôiijours ternis libres de 
tous matériaux qui traînent souvent 

et tomber 
en mouve-

par terre et^ tfttt^butter 
les ouvriard’ Wùr la scie

La lecture de cette longue liste 
des 95 accidents, survenus dans le 
cours de l’année, provoque de bieu 
tristes réflexions delà part du lec
teur et démontre que “ les victoires 
pacifiques qui ont autant d’éclat que 
celles remportées par la guerre ’’ 
exigent autant de pertes de vie, de 
membres brisés que ces dernières 
gagnées sur les < h mips (le bataille.

M. James R Brown, i spe 
dans les comtés du centre de h
vince, donne la description et les 
plans d'un protecteur de sûreté con- 
tre les scies circulaires, publiés il y 
a longtemps déjà par l’Anti Acci
dent Association de Mulhouse, Al-

M O. A Rocque, inspecteur pour 
l’Est de la province, se plaint beau 
coup du manque coupable de pro
preté et de ventilation et dit :

Une fois, j’ai rencontré dans une 
grande chambre plu> de ÎUu person
nes occupées, dont 9 i étaient des 
femme?; là. lachaieur était loin d’être 
tempérée, aucune ventilation n'exis
tait, sinon par des portes aboutissant 
a une tour, et l’atmosphère était 
tellement lourde, qu’une personne 
venant du dehoi s. aurait à ptine pu 
rester dans eette chambre de 25 à 
30 minutes, quand même cette der 
nière eut été tenue dans le plus 
giand état de p'opreté.

Ailleurs, où de deux à trois cents 
personnes travaillaient ensemble, la 
température était si élevée, qu’une 
personne traversant d’un bout de la 
chambre à l’autre, devenait telle
ment mouillée par suite de la trans
piration, qu’elle ressemblait à quel
qu’un sortant de l'eau. Une autre 
foi. encore, et c’est la pire de toutes, 
je visitais un établissement de chif 
ions, la chambre était divisée en 
deux parties ; dans la première 20 
ou 25 femmes travaillaient, dans la 
seconde cinq ou six. La poussière, 
la puanteur, le mauvais air ôtaient 
tels qu’il eut e'é impossible à îi’im- 
porte qui, de rester dans l'une ou 
l'fautre de ces chambres môme deux
ou trois minutes ; pour résister à 

pareil atmosphère, il fallait ap
partenir à la classe, qui était habi 
tuée de faire ce misérable travail.

un

L’Evkninj Journal prétend que l'exis
tence du cabinet Abbot-Langevin sera de 
courte durée, à moins que M. Meredith 
n’en fasse pat tie. Pour jouer eur lee mots, 
on pourrait ajouter, que M. Meredith est 
très influent à Ontario puisque c’est tni qui 
tient M. Mowat au pouvoir.

M. Campbell secrétaire de M. Parnell a 
poursuivi le Hkkaad de Cork. Le Hbrai.d 
l'a accusé d’avoir, pendant que les aut es 
députée remplissaient leurs devoirs par
lementaires, loué des maisous pour tins im
morales.

Br

Journal Quotidien du soir

LA V>LLEE DE L’OTTAWA
Journal Hebdomadaire à 16 pages

BUREAUX : 414 et 416 Rue Susseï
OTTAWA, OJSTT.

Jcull 18 Juin 1881

ECHOS DU JOUR
La grippe sévit au Labrador.
Mgr. Cameron souffre de la grippe.

Sir A. T. G al test malade à Londres.

Il y a eu mi caucus conservateur ce matin.

M. Divin est à la piste de Herchmer.
M. Charlton n’a pas eu grand succès hier.

L’ex-impératrice Eugénie a été requise de 
ne pas prolonger

Le congrès postal sera 
Washington.

Nous regrettons d’apprendre que M Na
poléon Legendre ne prend aucun mieux.

Mme O’Shea a $3,600 à M. Parnell. Elle 
lui reviendra chère avant longtemps.

MM Fauvel et Gilson ont par é hier pour 
la première fois.

Mgr Ireland redoute l'influence de M. 
Mercier sur le clergé américain.

Les sénateurs jubilent : !e premier mi
nistre est un des leurs.

Le bruit court que les libéraux doivent 
présenter un vote de non confiance, demain.

Lord Salisbury a demandé hier, aux délé
gués de la Fédératian Impériale de lui dé
finir leur projet, avant d’exiger son appui.

La guerre déclarée pur Sir Charles Tap
per au bureau de direction du Grand Tronc, 
se continue à Lomlre».

séjour on I- rance

L’assistance au sénat hier soir, était la 
dans laplus nombreuse qu’il y ait 

chambre rouge depuis fitnglemps.
La dépêche annonçant que le cardinal 

Vanuntelli serait appelé à remplacer le .ar- 
dinal Kampolla, est contredite ù Rome.

Les députés radicaux à la chambre ita
lienne demandent .’abolition des droits sur 
les céréales.

Les dépêches annoncent l'assassinat du 
président haytien Hyppolite. Cette nouvel
le n'est pas encore confirmée.

Il parait que Ontario demande d’être 
mieux représenté dans le cabinet. On re 
garde comme des nullités les représentants 
actuels et on est à considérer les meilleurs 
moyens de s’en débarrasser.

Signor Corte, ex consul italien à la 
Nouvelle-Orléans, prétend que les italiens 
qui out été massacrés eu cette ville n'appar
tenaient à aucune société secrète, mais qu'ils 
ont été massacres seulement, à titre d’italiens.

Le comté d Argenteuil se réjouit du choix 
de M. Abbott comme premier ministre du 
('ana.la. Dee pav 
peu partout, et l*on se 
réjouissances.

M. Kirkpatrick a donné avis 
munes qu’il 'eur demandera d'accorder une 
distinction quelconque aux vétérans de 
1837-38 en signe de reconnaissance pour les 
services qu’ils ont rendus à eette époque 
pays.

il Ions ont été hissés un
de graudes

1
C

1 de Toronto, e 
déjà mis à l'œuvre pour raconter la vie de 
Sir John A. Macdonald. L'ouvrage sera 
bientôt livré à la publicité. Ce sera, dit-on, 
l’histoire complète tlu Canada depuis un 
demi siècle.

Mardi dernier, à l’ouverture du parle
ment, le président de Fonseca a déclaré 
dans son discours que le Brésil était en bon
nes relations avec toutes les puissances 
étrangères, que la paix régnait à l’intérieur 
du pays et que lte revenus avaient attg-

I^t contestation de l’élection de l'hon. M . 
Foster, ministre dos finances en est rendu 
i un point qu’il ne reste plus quele jugement 
à rendre pour annuler l’élection. Le colo
nel Danville, l’adversaire de M. Foster, est 
à organiser sa seconde campagne. I a déjà 
tenu plusieurs assemblées dans les princi
pales localités du comté.

Nous lisons dans le Monde
Comme nous le disions hier, l'honorable 

M. Chapleau conserve le portefeuille de se 
crétaire d’Etat, clans le nouveau cabinet. 
C’est la meilleure réponse à tous les 
racontars à sensation,publiés depu's quel
ques jours par la presse oppositionniste et 
indépendante, au 
l’hon. M, Chapleau

On écrit de Berlin que le député socialiste 
de Wollmai, vient île prononcer à Munich 
un discours politique qui maïque une évolu
tion dans la tactique du parti socia iste.

Il recommande faction sur le terrain 
légal comme le meilleur moyen d'acquérir 
de l’influence sur les affaires publiques, mais 
sans sacrifier son programme pour l’émanci
pation du prolétariat. Le parti doit, le cas 
échéant, transiger avec le gouvernement et 
les autres partis.

A l’égard de la politique extérieure, M. 
de Wollmar ee déclare partisan de la triple 

alliance, qui garantit le maintien de la paix. 
Il re

M. P. Mercer Adt

lujet des intentions de

pousse l'utopie des Etats-Unis europé- 
II critique sévèrement I attitude du 

gouvernement français vis-à vis de la Russie, 
qui fournit un prétexte à l’Allemagne d’aug 
men ter ses armements 
Russie était battue dans 
guerre, la France payerait seule les fraie de 
la gne»re.

En outre, la France, dit-il, s’illusionne sur 
lee sentiments du parti socialiste,
1 Allemagne était attaquée, les socialistes 
seraient au premier rang pour défendre la 
patrie, surtout s’il s’agissait de repousser un 
ennemi hoetPe à la civilisation et au progrès 
comme la Russie.

Il ajoute que si a■
une prochaine

!
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E PRESS

le tous. Le meilleur H 
des journaux publié» 
i Amérique. 
manche, un an -

iment, un 

anche, un an -

:.TCOURRIER DU JOURTELEGRAPHIE SOCIETE ST. JOSEPH. B<m pour SOcts ! ! ! PB,X d0etsta®abches .'-Cartes foleéirfcAMERIQUE COUR DE COMTÉ Cette annonce coupée et présentée avant 
SI mai 1891 aura U valeur de 50 cents 

pour chaque douzaine de portraits cabinet».Exccrsion a Montréal kt a Parmi am i.k 
20 Juin par i.k canada atiantiqi k. 
P.IIXKTS BONS POUR 5 J OC RS. Prix
•2.50.
Le 21 Juin à Montréal seront décorées les j 
iocs des patriotes 1837 38. Grande et 
le démonstration à laquelle tous les Ca- 1 
liens Français devraient assister.

23 Juin à Farnhem, célébration j

Ri Mets à vendre chez MM. A. 1). Richard, | 
.Sussex, et chez Mari I

UN DOUBLE MEURTRE qi'ATRB ANS Aü PÉMTKNCIRR
Fort Smith, Ark , 18 juin.— Un double 

meurtre, commis 'e 18 février 1890, vient 
d’être découvert par l’entremise d’un jeune 
garçon nommé Phelps. Le crime a été coin 
•nia près de ’embouchure de la rivière Ci 
moron. Six hommes seraient impliqués dans 
ce meurtre, dont le mobile aurait été le vol. 
Deux hommes, âgée d’environ 2Û et 43ans, se 
sont arrêtés chez un nommé Westmoreland 
atiu d’acheter des provisions et ont offert en 
paiement un billet le $20. Westmoreland 
ne pouvant remettre le change leur a fourni 

dont ils avaient oesoin, et leur demanda 
rester avec lui et de l’accompagner à

A l’ouvert

di'°

- cure de la Cour de comté hier 
les deux prisonniers danois, 

Hanson, convaincue du H. CHATELAIN,S. JARVIS l>ee prix des marché* sont obtenue 
svoo soin p <r notre rédacteur oemmer 
sial sur le MARCHE BY.

No» lecteurs trouveront une foule de 
rsntkjign monta exacts en suivant notre 

j rapport de» mar.-hés que nous faisons 
dsn* 1 but de donner les meilleurs ren 
ci;notnea a.

et John 
•'être introdi

ffiraciion et de les avoir pii ces enei 
été amenée à la barre du tribunal, pour en- 
t-ndre le prononcé de la sentence. Le juge 
Rose e'adre ■ nt à i aïeux m .lheurcux leur 
déclara que la nature du « rime était telle 
ment grave, ou'il devrait en conscience les 
envoyer pour la vie au pénitencier. Prenant 
en considération, cependant, différentes 
petites choses, entre autres, la recomman 
dation à 'a clémence de la Cour faite

ans des maisons P*‘ torn 
ont bell PHOTOGRAPHE

I 141 BITE SPABKS

Avocat, Notaire, Etc.
.Vil» R VF SUSSEX 

M"Argent a Prêter.
OTTAWALes 22 et 

la fv e nat onil-

E. M. Lambert. M.D.C.M.P C Guillaume, 
on Frères. Hull.CETTE SEMAINE DE PRIX.I

MARCHE DE DETAILZ ■< Kl’KS ST. PATRICK ET 
CUMBERLAND.Parlement Fédéralchasse aux dindes sauvages. Les etrangers 

| acceptèrent la proposition.
A une distance de trois milles de la mai- 

! xi-n de Westmore'and i s se trouvèrent en 
H de six hommes qui déchargèrent sur 
leurs carabines et la mort fat insUnta- 

Ces misérables attachèrent ensuite 
res aux corps de leurs 

rent dans lu rivière. L° garçon 
six hommes et fut témoin de I»

On le menaça de mort s'i’ parlait de 
. Il fut tellement effrayé qu'il a gar- 
cret jusqu’à ces jours derniers. Trois 

officiers de justice sont revenus, hier, de la 
scène du crime et ont arrêté John Gird, 
John Coyle et Rud W« etmoreland que 1 ou 
a logés en prison en attendant des rensei
gnements ultéri

par
i qu’à trois ans 
hez Sir James

un juré, il ne les condamnera 
de pénitencier pour le vol cl 
Grant, et à une autre année a 
l’effraction chez Reamen: 
infructueux chez Taylor 
années ee confondront eusemb e Lee pri
sonniers paraissent très agités, ei protestent 
avec énergie de leur innocence, même un de 
leurs compatriotes, qui se trouvait dans la 
sa le d’audience, prétend les avoir entendus 

ùt libérés, ils se uhargaient de 
La sentence prononcée, le

choix de très jolis 8 Ois ? eu I
Foin No. I la lonne .... 9 Un à 11,0(1 
o No. 2 la Loan •
Foin prvsbé la^Uinue

INSVI.TATIUN*
i autres articles propies à 1 il 3 P. M. 8 à H P ML

Kctéral*
, et poui leur essai 
ces deux dernières

re donnés comme rvctimpenst 
prends lu liberté de venir inviter MM. les

VHAMBRK DES COMMUNES
... $ >0 A .1,01
... tu DO à 11,00

M Mi i.Kt'», F K Vv.v.n Coi 
l\i. Qué'" i Km Writing!,les, les Instituteurs t

r des Prix aux élèves
IllsSEANCE Df 17 'VIN 

Après la lecture et présenta;ion des pè.i- 
tions, M. Tupper déjrose un bdl pour modi
fier la loi sur la sûreté des navires.

M. Laurier saisit l'occssion pour porter a 
l’attention du Gouvernement une quest 
de a plus haute importance pou r le 
tnerce des liestiaux du Canada 
terre. M. Laurier dit qu’i 
un télégramme de Montréal l’informant que 
l'inspecteur du gouvernement n’obligeait pas 
les propriétaires de sréamt-is à donner plus 

deux pieds dix pouces d'espace par ani- 
Si l'inspecteur ne force pus es pro

priétaires de steamers à donner deux pieds 
et huit pouces, le commerce d'animaux ave ;
Angleterre est en grand danger.

L’hmi M.Tupiier dit qu'en réponse a n 
> . d'exportateurs tic bestiaux leg 

uement a donné hier instruction à son inspec- 
teurqu’à l'avenir chaque animal devra être de 
deux pieds et huit pouces a I entrepont et 
2 pie ls et 6 pouces sur I

M. Sproule dit qu i! a reçu un télégramme 
au même effet d’un exportateur de bestiaux. 
Il dit qu’il faut de toute nécessité que l'es
pace de 2 pieds et 8 pouces s’app ique à 
toutes Ls parties du et. amer. Si le gou 

n impose pas celte obligation, les 
manqueront d’air et d'espace, la 

les atteindra ii.-n.lant la traversée 
ce de bestiaux avec l'Angleterre

Pour les Dentelles Orientales de Cou 
des rwduv lions immenses de

née

GEO. NMAURIN, LUIvictimes etf 168 P,or 
j les jetèr Peauxiis leur de r bonne satisfaction
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shérif John;
D’autics causes 

Cour de comté, entre au 
ntre McGregor.

longue et ancienne que 
jet de limites de bois 

se d'O Donne ! cortre Uunn, f t 
arrangée à l’amiable privémeut.

Les causes de Léonard contre Rogers et 
Léonard contre Rogers, sont

IZ„ urée lit ks SvasK.x vt York,
lé le se

:
emmena

appel, es devait la 
t-es, celle de Villt- VA TJX A- CODESuif fendu la livre ...

Au Magasin du Bon Marche Viandes

IhDui par 100 livres ....

Mouton..................................
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Porc par UK) livre#
Saindoux..........

PUUDUITH DE LA F«KME

Beurre frais, pain 
Beurre frais, orflmorie#.... 0 20 à 0 26 
Bv urre en tinette. .
Oeufs frais la doux 
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Pour Montre-, Horloges, Rijoutories et 
Angen tories.
Huilie 
Marinadiers 
Beurriers...
Bagues en or

Aussi un grand choix d 
bracelets pi 

Nous fait 
«1rs montres et de 
sont ti t's mod.

Dentelles Larges LE TRAITÉ HISPANO-AMÉRICAIN 
New-York, 

lance adressée 
nte sous le

VIH a vis I,’BOT SI RV<Vt*U,
tr Argent à Prêter.18 juin. —Uue correspon- 

le Washington au Herald 
jour le plus favorable la 

du traite pii vient d
te Unis et l'Espagne au sujet 
de Cuba Le traité cependant 

médiatem' 
i motif a

•2.75 et $3.00 
1.25 et 1.50 
2.00 et 2.50

montantautres, et de 
remises à Samedi ué- d. Wr. W. WARD,

A.VOO A.T ETC.
HURRAU -

31 Scottish Un! irioOhamhers Ottawa. 
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conclus; 

du commerce

(Flouncing) pour à peine le ^ du prix. 
Voyez-les, le bas prix vous surprendra.

putatioêtre négocie
8 Eta Le Magasin de Chaussures «le Durochcr est 

près le seul recommandable dans la 
Vous y trouverez là d.-s Chaussures «le 

espèces et des valises de toute grandeur

'épinglet 
-nt 50 et», 
ialité du 

-jonterie.
ne visite est sollii itée

pas promulgué imt 
l’avait annoncé, et le 

délai, c’est que M. Blaine, qui 
négociation comme l'acte le 
de son administration, dé- 

gner peisonue'lement la procla 
identielie, afin que son nom y 

ment attaché.

ville, 

et de tout prix.

eut
lié

nr 25 vis. vala
omme on n parut 

Non prix ....... 0 26 à U 0lRuconsidéré cette 
p us important 
site contres! 
mation p 
reste officielle 

l1 paraît, d 
espagnol est aussi 
Etats Unis des 
qu’il en espè 
foi ti fier les 1

cher plus

gué

La Kermesse Jos. E. Tremblay ....... 0 20 à 0 26
....... 0 12 à 0 14

......... (I 11 à 0 16
vernement 
animaux

r ce coinmer 
-sra ruiné

Pigeon, Pigeon & Die & GIB-

us RUE RIDEAU
Nouveau succès hier soir. Iai tempéra

ture éta-"t des plus agréables, aueii les tentes 
se sont elles remplies d’un momie considé
rable? Le diner des dames et messieurs 
protecteurs «le l'Orp 
des tables «le la ter 
grand nombre de convives, 
laissait rien à désirer et les d 
selles oui faisaient le

, que le gouvernement 
satisfait que celui des 

arrangements conclus, et 
meilleurs résultats 

nt la colc

GRAIN» l*KKH l«K I.'miTKt lU’HHKI.
Du Canada 

Blé Manitoba No. I.
“ “ No. 2...

US
M. Harri- 

binet es

M. Tuppei 
question imm

En réponse à M. lauiderkin, Sir 
Thompson déclare qu’une révision «les 
électoia ee aura lieu cette 

Eu réponse a M Rea 
dit que l’horaire du bureau de p< 
wa, est publié dans le Citizks et 
Journal, à $luo par année,
Canada à $.50, et qu’il l’a été 
da iu»«|u au 30 avril

Avant l'apptd des ordres lu jour.M. lau
rier demande qu’elle est la po itique du non 
veau cabinet. Il croit «pie le gou vertement 
d it faire une declaration à cet effet.

Sir Hector Lange vin ri pond qu’il seia 
probablement en état de faire connaître tie- 

in le program ne du gouvernement 
U réponse à M. Cartwright M.Foster «lit 

noneera le «liscours du budget mar

di! «|u'il va s'occuper de la 
édiatement.

nat a réuni autour 
nte des diners 

Le m

service méritaient 
r cur dévoue 
re aux désirs

0 9.5 à 1 00 
0 90 à 0 96 

Blé du non! No 1 frosted 0 00 à 0 <> )
Foie, par mi not. ................. 0 00 à 0 66
Avoine,14 “ .................... 0 00 à 0 5e

Bridlpv % Snow49 & 51 RUE RIDEAU. meme que 
chef «tu ca 

ion, afin de rappro- 
les deux nations «lans

CAPITAL STEAM LAUNDRY
aurait Tintent 

; étroitement
l'intérêt de leur commerce réciproque, 
ie i « s nnmaud r au pro.bain congrès de 

nouvelles combinaisons dans les juel es 
entrerait pour une part importante l’ahais- 

t des droits sur les tabacs de Cuba 
Cette «lispotition 

préparée par le général Foster 
pendant son séjour à Madrid comme envoyé 
spécial du gouvernement américain.

A Madrid, comme à Washington on croit 
que le nouveau traité, aussitôt qu’il sera 
mis en œuvre, aura ponr effet d’accroître 
considérablement le mouvement des échan
ges entre Tile de Cuba et les Etats-Unis. 
On compte que l’aba ssemeut des droits à 
l’importation «les marchandises américaines 
dans The imprimera une vive impulsion 
aux affaires, et donnera satisfaction à de 
nombreux intérêts depuis longtemps en 
souffrance.

ment et leur
dis

HA. ... .......
•* rgenl A «rArér A rt p. 

fsrob 'ur'sr ««n (imviii ....... «» «

ath. - )• i.irri”- tntH i-otm i.a 
HnPRFMK NOTA t H HH, ' TC 
, ltMAm.wv. A T. -«uns O

aveo nrMI '*•

n, IOO Rue Rideau «OO
Lavage et repassage faits sous le plus 

délai et aux plus bas prix.
OUVRAGE GARANTI

Nous faisons une spécialité du lavage «les 
rideaux et «les chemises blanches.

Haggart 
iste d'Otto

lans le United 
«lans le ("as a-

remerciements pou 
attention à se rend

Après le dîner tût ieu 
bijou du genre. L’attention so 
nombreux auditoire et les applau 
répétés sont la meilleure preu 

nos jeunes artistes d'hier soir.
Mlles. Mongenais ouvrirent 'a st-ancc par 

duo de piano, qu’elles exécutèrent à la 
perfection, ; puis Mdc L. D’Auray nous 
donna d’un» façon admirable la mag lifique 
récitation musicale, Rendez moi mon ciel 

M. Ernest Smith est déjà connu du p, - 
blic et >a reddition de Fleurs île printemps, 
lui fait honneur, nous entendrons encore, 
il est à l'espérer, cette flîite ench-nlet esse.

Mlle Duckett, un talent étranger à la 
Capitale a bien voulu venir 

ncouve à notre œuvre et la 
fleurs duo, chanté parc 
Mongenais fut l’un des 
goûtés. Après un secon 
tomel par Mlle Mongenais, 
cutii ■ confirma chez 1’ ud 

par le duo
ina aux sons si gais et tant 

Cana tienne. "

concert, un 
utenue du 
dissements 

uve du succ«xs

i
Seigle, 14 44 
Orge. 44 “

A 60 A 0 70 
0 61) à 0 60 isrrcilARUONimportés aux Etats-Unis 1,891 au taux

• le
Grain» et Farine»L. BELANGER T.J.Rriÿmi ii‘(ioisonr le

i . vi. t nu.Patent»*.....................
Américaine..............
Straight roller ....

Superfine.,
Forte do boulangerie ... 

44 américaine....

.......... 6 00 à 6 26
............ 6 90 i\ 6 (K
............ 6 70 à 6 00
............ 6 00 à 6 26

. 3 46 à 3 60 

. 6 60 à 6 76 
... 4 66 à 4 91

Téléphone No 577- U moi:.Gérant.
Paquets pris et retourin'-s a domicile gra

tuitement.
20 Rue Sparks.

Bsliinart, MacCrakeo m, Henderson
Avocats, Procureurs, Notaires, Etc.

ONTARIO BT?
OTTAWA

"'ePEINTURES qu'il pro 
ni proohi

M- Lange ier eu demandant production 
«les documents relatifs à la remise «les d-1

PETITE GAZETTE
ac order son 

La lutte îles 
cette demoiselle et Mlle 

x les mieux
Plu-

Préparées.
A. Rkuhid John -T. M« (’hakeij, 

G ko. F. Hrndkusor,
bentures de la uompegnic du chemin «le fer 
•lu noril.fait I historique de cette question «>t 
demande si le gouvernement entend tenir la 
promesse faite par Kir Charles Tupper et Sir 
John Macdonald pendant lis dernières élec
tions à ce sujet.

Kir John 'Thompson dit que le gouverne
ment qiié.-entera prochainement la mes 
promise alors et au commencementdclapré 
sente session.

A six heures la séance est levée.

ft N I » E M 
Ulivrer le

\NDK un jeune garçon pour dé 
Kte Anne. .S’adresser 
" I.k Canada.

Kn Rao» de la Ville

au du jni duo de piu 
duo «lont

Toutes prêtes pour tous travaux qui 
rivalisent avec les meilleures Manufac
tures du Dominion et du monde en-

au bure Par 196 1b#.......
Farine d’avoine.
Farine d’avoino granulée. 6 0(1 A 6 25

6 76 à 6 0b 
3 76 à 4 00

Nouvelles ae Montreal Stewart, filirysler A Godfreyl’exé-
Montréai,, 17 juin.- I41 cour d’assises 

était remplie ce matin de spectateurs à l’oc
casion du procès de Reyno ds accusé de 

urtre sur le nommé Myers, au mois de 
mars dernier. A mesure «lue le procès avance 
la cause semble devenir des p us intéiessan 
te®, et ce matin le juge Doherty 
une place sur le liane à côté du 
la cour, le juge Church.

L’accusé est défendu par MM. St-Pierre 
et McMaster. La cause de a 
conduite par MM. Clorau 
premier témoin entendu 
uommé Nightingale, charpentier, -(ui 
te la conversation de l’accusé avec lui, apres 
«que le nommé Myers avait été fiappé par

ft KM A N DE DE ROI K. On demande «leux 
U, «i trois cent cordes de bois vert «le nmu 
lin do quat re pieds, qui seront 
mon chantier rue Vumherlan 
contractai.rs, à partir de maintnna 
qu’au 1er Août. Aussi deux ou trois 
cordes de bois sec «le moulin «le 
qui seront «léliv 
peintures, rue Canal, tous les jou 
«lériro. Kuvoyer les prix par éi

re la 
-u ver turc; le"d-o AVOCATS, SOI.UCITBURS,

A Kents pou» la Cour Supreme el le Parlement
Ctjanjhrns Upioij, 14 run Miitralfe, Ottawi.

F H. ClIBVSLEU,

impression crée 
concert se term délivré! s dans 

1, an gré «lesVive la 
Ce soir, M. le directeur 

préparé un autre de ces com 
que tous voudront entendre 

remarquons au prog- a 
e Dr Valade, Mlles La 

VV. Poitras de Mm 
ae l’on se rend 
jur demai

musica1 des plus attrayt 
chants,chansons comiqu 
quone au prog 
Ken 11e, dont 1 
nu, aussi ce ui de M. 
favoris «lu public d’O

Volaille» et gibier»

Leurs Qualités.
.1 pour en jouir, 

amme les 00111s

armants OioH, I* pièce.......
Poule», la pièoe.,.. 
Lanai<1, le couple... 
Pigeons, la ilooz,,
Dinde» par livre...........
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Lenard» noir»..

............ 0 60 à 0 90

............ 0 60 à 0 76
,. 1 00 à 1 20 

.... 3 00 à 3 26 
0 10 à 0 13 
0 60 à 0 80 

.... 0 00 à 0 00

MhI.kod Mtkw

président de
qui*tre pieds 

fabrique de Godkhky
de^VL n'es dans laSont Egales à n’importe lesquelle-. 

Supérieures au plus grand nombre. 

Surpassées par aucune.
se rende an f«>ule. 

n soir non veu

ram me le nom 
* talent musica 

E. H. La

A la séit ce du soir XI. Davies s’est plaint 
des retards survenue da:is la repri.-e J«-s

rit. ' Wxc M. J. GORMAN, L L B.couronne est I Que 
et St-Jean. I.e | pou 
ce matin est uu

(Sun-essrur de /,. A. Olivier. J
Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.

-BUREAU-
Darleton Chambnr.i, 74 Rue Sparte

OTTAWA.
Argent a Prefer.

travaux du comité des privilèges
pERDU. 

recompensi*.

Au marche 
eh ieu 11e no

lly samedi le 13 juin 
îr répondant au nom 
rapportera à l’H«5tel 

Vork sera généreusement

No M. Girouarit dit que les retards sont dus 
à «’absence des 
sccoutle jou 

« tait «xioupi'-e par le 
de fer. Le comité

tite
celpour la première journée 

membres du comité, et la

"u*4

de Mine Mu- 
est bien cnn - 
haise l’un desW. H0WE. Ml i n -

BéoaHNine», la doux............. 0 00 à 0 00
Perdrix, 1» paire .......
Betterave», le panier.
Carotte», panier.......
Panai», le paquet.
Pcrail, le jianior......
Il ad t», le paquet..................  0 00 à 0 26
Cichorée, la doua........
Asperge».........
Haricot» vert» le panier... 0 00 à 0 0(
Pois vert»..................
Choufkur», la pièv.i;
(7élori, la doua..........
Ail, la tresse ....................... 0 00 A 0 00
Tomate», le panier.
Pieuvier». la doux ,
Poules de Prairie»........................... à
Lièvre», la paire... ............ 0 36 à 0 4 >

Choux, la douzaine....

Ii déclare que Reynolds lui a dit avoir 
frappé Myers, le second témoin entendu 
.in nommé W. C. Wall, restai 
rue St Jacques. C’est « liez lui q 
'assaut sur Myers p.r Reynolds, 
somment lu chose s’est passée 
•ontinue et il est probable qu'on u en vien 
lia pas à un verdict avant vendredi après-

... 0 00 à 0 00
................ 6') 00

0 26 à 0 36 
0 2 à 0 25 
0 46 à 0 60

AN DEMANDE une jeune fille de 14 à 16 
U - ns jiour aider aux travaux «le la maison. 

s*er au No il*' rue de i’Eglii •- 
fi le de campagne sera préfi

i‘l!
chambre discute ensuite le bill pour 

modifie! la >oi des 
Le bill subit sa 

ret.v yé à un 
M. Burdc-.t

-A. B. LIJSSIBK—Hier
un M. Cyr de Gaspé.

—Ce soir s'ouvrira le concours de tir
—La tente des jeux et einusements est 

très en faveur auprès des messieurs
-Il ne faut pas oublier le camp des bo

hémiennes.

la montre d‘01 a été gagnée paiFabricant de Peinture'.
O T T -A.-

u’a eu lieu 
Il raconte 

La cause se
ixième lecture et est 

comité spécial. Avocat, Notaire, Etc.
BUREAUdeuxième lecture 

uile dans la
569 RUE NU88*X. 

Coin dr lu A’ne Rideau, Ottawa, Out.
W Argent à Prêter 
l’Emprunteur.

propos
de sou bill pour préveu|i 
la vente du certains 
longue discussion, le 
lecture et à onze hemes

(nr;::DEMANDE Un bona fra agi-nV voyageur 
vülc. Emploie cons- 

Avantages particuliers à ceux qui 
suceront maintenant. Artic es spé 

oiaux. Ne tardez pas. I.«- salaire compte 
du premier jour. BROWN RROK., Trees 
nureerymen, ‘Toronto, Ont.

tant. A va 
oomrne

commerce de
Hl ‘C ev/iiiLagfl Bjléuiaf à

hambre sa- .. 0 00 à 0 00
............ 0 00 à 0 u

I.» coroner Jones a tenu ce înat io 
Henri, une enquete sur le corps d’un petit 
«arçon, âgé de deux ans, du nom de Sydney 
Harris. Il paraîtrait que dimanche soir, le 
petit garçon am ai*, pris une dose d’acide 
arbolique, qui se trouvait dans une bou

teille dans la chambre de sou pere, en ce 
dangereusement malade. Le pau

vre petit est mort hier soir «les suites do
cet empoisonnement ____

L’enquête qui a été ‘enue ce matin, a ré- i 
vélé que la mort de l’enfant était purement I **"Chez Duroc 
accidentelle et que la famille n’etait pas à « de Chaussures de 
blâmer. | vt George.

-Un employé de la 
Roofing Co.,1- a la I 
victime d’un horribl 

Comme il

, à St-
A. t LUSSIER.

— Les g aces sont ercellentee, tous de- 
tente qui est icervée à ceVOYEZ

—LE-

Grand Déballage

SÉNAT 
UK DU 17 JUIN

vraient visiter 
département. Christian & Oieu 00 à 0 00

U 00 A 0 00 
(I 3(f à 0 4'

Le sénat f’est 
M. Abbott inf 

incuts ministériels.1 
la dernière uéft

assemblé ce soi 
orme le Sénat

r à— Les fleurs sont touj 
les, aussi chacun veut e;

Communiqué

fiaiches ^ LOUER Trois maisons 
nies ( aihcart et R»n 

et munies

au coin des 
ng. Nouvellement 
les commodités Iss 

able. Possession 
u Gunn No 262

Commercants de Charbon.
BASSIN DG OA.TsTA.lL. 
En dehors du Combine

C. Christian, Agent 
Sussex S iront. Ottawa

jtn sont 
net-, et lit la 
e «lans la (

tor I.angevin 
le si, Sii Joh 
;i former le

survenus 
même déi 

ffian bre «les Corn
construites 
plus m« dernes. 
immédiate. S'a 

Cul heart.

lvoyer rainmn. 
dresser à J0I1on qui a été iue 

muncs par 
M. Suo t 

11a pas en appel-
M Abbott répond que t 

son a seulement - té appelé 
neur pour l’aviser au sujet du choix 

ier miuistie.
M. Scott demande si M. Chapieau n’a pa 

eu la promesse du portefeui le «ks chemins 
de fer.

M.
uéral n a pas ét< 
changement dans la di

Xdrexsez v«.... 0 OU à 0 00 
.... 0 00 à 0 • 0

hcr c’est e im 
la ville. Coi

eilleur magasin 
in des rues Sus-

uommandi-H à 
House, Littlelemam hn Thompson

Sir John 
par le Go

AVIS AUX MERES L.
M <1«- Mme Winslow devrait touj 
employé quand les enfants font leu 
Il soulage immédiatement . 
ces pauvres petits, produisant 
naturel, paisible, en faisant disparaître la 
douleur, et les jf unes chérubins s’évei len 
aue-i -brillants et frais qu’un bouton de 
rose. Ce sirop est très agréable au gout Il 
apaise l’enfant, amo 'it scs gencives, enlève 
toute douleur, fait-disparaitre les souffran
ces intestinales eu réglant là digestion, et 
est le m< illeur remèil connu contre la diar
rhée, soit qu’elle provienne «le la dentition 
ou d’autres <;aueen. Vingt-cinq cents ia 
bouteille. Ayez confiance et demandez le 
Sirop calmant de Mtm- Winslow et ne 

prenez aucune autre préparai ion

‘Sirop ("aimant 
ours être

les souffrant es «le 
sommeil

l’homp• Sparham Ciment j 
Pointe St-Charles, a été 
e accident, hier 

S des

Walker, McLean & Blanche!L’EMPRUNT DES $45,000, BATTU 
Le règlement devant permettre d'einprun- 

5,000, afin de paver les rues, où doit 
■ la voie des chars électriques, a été 
s hier au vote populaire. l a réponse 

fut négative, le peuple ne veut pas emprun
ter d'argent davantage. Les propriétaires 
s'opposent à ce que Ton dépense l’argent pu
blic, sans tenir compte des nécessités qui ee 
présentent, et sans songer que tôt ou tard 
ces travail x devront se faire. Car qui dira 
qu’on ne doit pas paver les rue ?

Ces travaux de pavage seuls,
$20,000 ; en s'opposant à un 
comité des Travaux Publics d 
ces fonds sur ceux qui sont a 
améliora; ions urgentes, corn me le» abords dn 
pont Pooley, et la mise en bon état du pont 
Cummings, sur la rivière Rideau. Sans doute 
le Conseil de Vide a t-i donné une publici
té trop restreinte des motifs urgents qui né
cessitaient un emprunt ?

Le réglement a été battu, par une majori

—DE—
0 50 A 0 60 

. 0 90 à 1 OU 
. 0 26 à 0 30 
. 0 ....0 00

sou mi
AVOCATS,

eurs, Agents I 
(aires, Notaires, Etc

No. 34£ rue Elgin, Ottawa

machines enCHAPtAUX A 25 CTS. pa
il fut Oignon», le sao...............

“ le panier. ......
Navet», la poche... ....

<■ par une courroie 
ir fait décrire Avoues, Sollicit

qui Ten eva et, 
plusieurs tours, 

On 11e ramassa

Parlemenaprès lui avo 
le lança sur le

qu une masse sanglante 
it «-té tué instantanément

Abbott répond «lue !e Gouverneur g - 
aurait aucun 
en des porte-

Plusieurs sénateurs font ensuite l’éloge de 
M. Abbott.

M. Abliott les 1 
jamais cherche ni 
positions 
dit qu’il ; 
dont il

—EN MONTRE CHEZ-
istributieut eux ava LfcOUMKH (BN KAOK DU KU8HKIJ..)

D !.. McLkah, C. A. Ri.outre les mombreu

rai où le 00

-ions, deux fi 
L’ambulant: 

pila1 genér 
aujourd’hui 
a été rendu

XWOODCOCK haque jair Pommes de terre le »ao. 0 80 à 0 90rpsà Thô- 
er Jones a tenu 

« enquête et le verdict suivant 
mort accidentelle

|M„
remercie et «lit qu’il 1

espéré arriver à la 
aujourd’hui, et 
toute l’énergie

LE SEDLITZ CH. CHANTEAUD, e. b
le Purgatif le vins effin.ri 
tipation, Migraine, Maux d'estomac. 
Goutte, Rhumatisme, <-t. Sa réputation 
auprès «les médecins est universelle. Pou»' 
éviter les centre-façons, «niger une onvelopp « 
jaune «t lu marque CH. CHANTEAUD 
seul préparateur «IcA médii-itrn-nLs «losiim - 
triijues dn Dr BURGGRAEVE

montent à 
emprunt, le ’il occupe 

se dévouera avec
316 et 318 Rue Wellington.

Voyez les Pantouliles a 50c. 
Voyez les Blouses a 75e.

-------CHEZ—

ntre «a Cnn-ST. LAWRENCE HOTEL.levra prendre 
ffectée, à desident est arrivé 

un nommé -Jos
— Un triste ace 

heures hier soir à 
St-Hyacinthe.

Le jeune CUpin partait hier après-midi 
en compagnie (l’un jeuneChoq-ret,pour aller 
à la pèche et se bai 

Un ia

('lapin de sera capable au service pays.
RIMOUSKI, F. Q„

Offrant aux 
en famille, belle pbv 

mules en \ 
lieux «le jièohe.

tides pour les famiTi

PERSONNEL
ururistes le confort «le la 

e 'le Imin.s
nine Bélanger,

de St André Avelin, esi à Ottawa.
—M. Jean C'ha

à l'Université McGill, est arrivé 
Ottawa pour ses vacances.

— M. Thomas Ghapais, du Coi kkiér m 
Canada est ici pour quelques jours.

-Le Rvd M. le (

peu avant six heures, les pêcheurs se 
trouvaient dans une chaloupe à une coupk 
de milles de ia vfile ; e jeune Choquet était 

jeune Clapin ee leva dit-on, 
prendre la pla;e de Cnoquet ; celui 

ci dit à C'apin de rester à sa place, mais ce 
dernier persista a vouloir avancer : il fit 
malheureusement pencher la chaloupe qui 
tourna à l’envers.

Choquet put ^’accrocher à la cha pups 
mais le jeune Clapin, qui était tombé plus 
loin, i.e put saisir un pardessus que Choque, 
lui lança et disparut presqu'immédiatement

m put,
voiture, promen«t pro

bot éturiiant en médecine
LIGNE D’OMNIBUS

Cimetlere Notre-Dam--, Chemin dj 
Montre? I,Voici le résaux raines ; le 

voulant
DÉfARTKMKNT DfcH ThAVAI X Pl IlUOB. )

Guéliec, M Juin, 1891
ultats par quartier

ST. LAURENT & CIE.-WOODCOCK Contre l/es Omnibus 
tons les ilimaiu

partiront«lil bureau de po n 
hes, lorvpie la temjrératu 

1,30, 2,00 et 3,20 p. m.
30, 5,00 et 5.30 

LANDRY

(Quartier Ward..
" Ddlhousie 
“ Wel ington

“ St George.
-“ fc.::::

" Rideau....

QES SOU MISSIONS CA( ,HE Ti:ES. adrtn

jusqu’au 
juin cou ran 
«l’un PAL 
SON à BRYSON 

Les plans e‘

^ 35 l’K'U'KIÉTAlHKS.seront reçue 
vingt-troisif

55
61

SOUtSIglK 
mardi, le 
it à midi, pour 
AIS DE .1 ljSTIC

: fiewtion
exigés peuv« nt « tre vus au I 
Travaux Public» «le Québec, 
d’Kn

( («apie soumission devra être 
d’un chèque, d’apres les habit u 

Le (Gouvernement 
a accepter la p’

le permettra a 
revenant kymir à 1DurtKher a le plus 

Chaussures de la ville
Grand Assortiment de 

Allez donc le voir et64 la v 
fait.

et d’ime'l’IU 

! 'des*'
LANDRY & THOMPSON, k 'J’HOMF SON61Nouveau Magasin de Linge Blanc. vous serez satis

107
176

Propriétaires d'Kxpres* et Charretier» Gén ran

Département de»

de dix heures 
l'apree-mi-li. 

iiupagnée

ne s’engage

I DEMENAGENT JÏ6KL ETles flots.
(’lapin était pourtant 

on suppoee «|ue la chalo 
l’aura frappé

Maigre les plus actives recherches depuis 
hier soir, on n’a pas pu trouver son cadavre. 
I* rivière est très profonde à cet endroit 

Joseph Clapin était fils de feu Joseph 
Clapiu, au refois manufacturier de chaus 
sures de Saiut-Hyacinthe. Il était âgé de 

Il restait à Québe<; et n'était à 8f

312-314=

Rue Wellington
imnkGOÜDROIGUTOTun exoelhnt na 

upe en ee renve
\ -«it ures de plaisir couvertes et or ver tse 

Residence : 307 rve Rideau. 
Commande» reçue» aux No 167 rue 8} arkr

Total. registfement chaque jyur 
latin à quatre heures de IfW eoooeotrée, qe’onl 

M failm Ue «spérianoM du» sept 
EwdahôpéUuui de Paria, ainsi qeT6 
fcnlUlM. TSH, Lti*oe»e, Mo., 
Mn ta» ib.M., bronohiu», 
■MhM», oMarrtw. taroachM M 
*• ta nuta. .OmUm» 4» ta peee, 
lutn, eaému....

L» Ûoudree Qnyet, , 
umpoelUo», pertldp» «ta» pr»- 
fflélé» U 7b» tm Vio», loot * 
k.»lp(tI.umlqooA»..lpo.Ud»t«l 

efflceoÉI* r—rqaabta ooolr» 
ta» miladta. «• rulotau.

Comm» «ta* ta Mit, «M •» 
«ondron qoe ml mirait, ta. ph». 
tapu uliupUqm ta. plu utif.i 
Cul pou OMI» mu qoe ta 
Ooodron Onjot mitltu. * 
««mp. <-*pld«mle « pendant ta» 
etaüear» m» bota.u prUamtrl* 

hrfMilqiM «ta ntakta m 
«b ta u 
. Cell*

Majorité coutraire.
des

fixations"Chez Durocher ont fait toute sorte de 
Chaussure» sur Commande. Pour cela, par 
exemple, il n’est pas battu.
Sussex et George.

Vr

Par ordre,Coin des ■ mm
ERNEST GAGNON, * f màrm âa

Mn » rShfla Ai «Wa ét
UwHyacinthe que depuis quatre ou cinq semai. Cour de Police

(Présidence de M. (TGaral
le

/Le “HUB’V PLACE D’ENCAN «■
Eusèbe Clapin, 
in de M. Sylva

Il était le neveu de M 
de Saint H 
( lapin, bien _ .

James Shorey, $2 et $2 de frais, pour lan 
gage grossier.

Frank Mullin, de Vermoat, vagabondage, 
cause remise à huit jours.

James Dean pour avoir battu sa femme, 
déchargé.

HenriDunning, paa de license pour son 
ieu, $1 et es frais.
E. Genneuve et Eli Robert paieront cha— 

$10 et $2 de fraie pour avoir attaqué 
iolpbe Charron.
Le jeune Michael Miscall pour ;

Rideau, sur Harry E'lard, era 
son proche devant les assises prochaines.

71 Ki f. Gkorcb, Mari 
Un Simple top buggy, 1 buggy idée- 

1 jietit Pha ton, une voiture de < ourses, une 
nouvelle machine à. coudre Singer, un four 
ncau, Premier No. q, combinaison McClarey, 
nne lioitc ronde à charlxm et à bois, un kir, 
fourm^au à huile pour cuisine et lieaucoup 
d’autres fourneaux, un cent à peu près a chorér. 
Deux magnifiques lamjx-s de salon à l'huile 
On peut visiter dès mainten

d bmy twin the, et cousin 
n connu à Montréal

IM

WolirsAGMEBIackingV1S-A VIS LE MUSEE GÉOLOGIQUE

^H-VINS ET CIGARES CHOISIS-*
TOUJOURS EN MAIN.

WM. CODD, Proprietaire.
648 Rue Suwex, Ottawa '

âe |iu4a wimi, wtêmm m l'ià- 
4» bUbMi riiéitH, f—l m 

éu* la Mit 
MêlrtM Iüfcte m 
44M—I — Cm 4MB

Nouvelles de Quebec
Québec, 17 juin—Trois wagous ont été 

pîéoipitée en-lias d'an pont, entre Trxie-Ri 
vièree et la Rivière à Pierr e, sur la ligne du 
chemin de fer dee Piles et des basses Lxu~ 
rentides et un nommé Légaré a été tué

— L’autre jour, à Lorette, deux mineure 
ont failli être victimes ds leur imprudence. 
Uue fueée retordant à produire une explo
sion, ce» deux ouvriers s’approchèrent du 
Toc où elle était placée pour reméd.er à cela; 
mais à peine étaient-il» rendu» sur les 1 eut 
q-.e Texploeion ae produisit et tous deux 
fereot latte** en l’ajr et biensés 'grièvement.

LE MEILLEUR POLI POUR rewpleèe
briller tLES HARNAISeh jwpérwwi
■éwiMrti

Ait
• e ■slllesr peur le* bottmi
“ U « bol lia •

“ “ “ souliers d’ealaab
An&OT.UMJt.VT IMPKHhJRARLK 

âDOl’C'HHAMT et PtttSKttTAST le eeir

iMCmnjiBi 
4—e lefMUe 1e Oéeeele 4e peim 
4e kétre ee pr«Mite Hnwli ÜM 

Belle 4e «• 4e
C. I.E VECU Favoir tire,

f frérmraHom Mrs 
tertre, mMotmOs«a'»ll» •»> stauta »« b» *»»MS» 

nL ml», «I «Urfl* rinnMm 
letAmUmie te Mllta», te Ml.

ib-ASTHMEPolie». « le» botte» ueefoH vsrseeist (% lue hotline 
dun.-» «me fol» ps» mol- et lo» b irnsie uxh» «ot 

asr .noee. C*u«t ara- s PO ir este air «Ira rr-mtati , a> 
il "’r e Mura» su un pou plue raae M« pie

ffl La Meilleur Cure de la tousse Encouragez donc Durocher pour vos Chaus 
sures, vous savez bien qu’il vend bien meilleur 
marché qu'ailleurs, et «le fait vous achetez à

ment rraastm 
ira, «aOpprrnHienifi atarrhr, 

par la POUDKE CX.SKT 
A obtenu lot plu» hsiutp» ran».*» uprépta» taVVendu p-rto.it

rculaire du Près». 
mens gratis. Agents de 

Commissions généreuse»

H1E PRESS,
rss Building, 38 Park Row'

New-Yor*"

AROSE
^Auditeur, Syndic
JRANCE
I, VIE ET ACCIDENT.)

ae Rideau
189.

ms faites promptement.

Importantes Ventes 
l'Enean.
marché du quartier By, 
lemlide de beaux meubles 
ex-an x, voitures,
9.30. A.M. V

C. LEVEQUK,
Encan teur. 

visiter 1rs meubles à pré- 
igasin, 71 rue George.

le

ente sans

Beaux Arts
mk, Coin de la 
nerton, Ottawa.

College de Musique 
Novembre au 1er Mai

oui comprend le 
1, d’après le modèle 
l’aquarelle 

! $6.00 par mois, pour le 
de $2.50 pour le ooure

bernent

, les

iessin industriel, d’archi. 
ie, etc., surtout utile aux 
ouvriers en général, $1.0 
re artistique, $1.50 par

ÎHILLE FRÉCHETTE, 
imbre des Commune», ou, 
’rofesseurs

it Bijouteries
b toutes qualités. Seront 
rent au dessous des prix 
e Article est garantie tel 
n l'argent, vous sera remis* 
STo. 30 rue Rideau, (nrè- 
».) Réparations de Mon- 
jaranties et à des prix

C'EST-GRATIS
Porar examen. C ou pr* cette e». 
nonce. en«"yex-U k notre aitrri*
. par «âpre*». “ C. O. D. ', bancl 
k de port 1 bous payons le» frais 
^ de transport. Vow poureil'ri 
m «miner ; si trous ne L. trouver 
m pas telle que dtotte ki. la»- 

eex4a entre les mains de

par». Botte Paix Sr»
Hcui H«•<!»*• d'-u 

c^ T:,re
bmu »up»re- 

rant c'esi un Map V^Hcmii OO* qui aertaie
W'mm
«ci foa’îb

on et échappement breveté et r». 
Joe garantie est envoyée avec ta 
«très pour J35 00 partout ailleun. 
E-, Its Rue V unge. T orueto. Ceo.

CHLOROSE m
FER 1

MIS I
te» plu» grand» n^deelor B 

1 lm nédleUmeiu dans 
ocaslonoer de roul-lm. 
»os«itue le •»»■-' el lui
nli;.,t el i imlrrlm^n-k.
IR VAISisrut
rrn raAnasuin.; Rue Salnl-Laumh» ■mSmm
i-.-î-V-,

PRESS
-JEW-YORK)
U R 1891.

manche. Heb^madalre,
jajçes, 4 ct<. 8a 10 pages, 1 cents'

)rgane Rep 
Métropole.

. POUR LES MASSES.

ublicain de

1er. Décembre 1887.

de plus de 100,0011
HR JOUR.

’est l’organe c 
e ficelle et n’a

d’aucune
aucune

uab/e Succès Journalist iqr t 
’e New-York.

UN JOURNAL NATIONAL
sensations vu!- 
d’asile dans le

banales, les 
ire n’ont pas

plus brillante page éditer «

less est un magnifique joui- 
chant à tous les sujet»

ue intérêt, 
idomadaire contient tou ré» 

m portantes parues dans 
tiaiennes et du dimar-

ne peux-ent recevoir l’éditi» 
i, l’édition Hebdomadaire 
irablement.

ournal Annonce
pas surpassé à Nexv-York.
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12eme. ANNEE N

APBES L’OR)
La bourrasque du 1er

tombée. Tout s’apaise, m 
La Bourse cBelgi lue.

chassait sur ses ancre*, a i
large, et Paris, à la premiè: 
qui se présente, celle des 
et conducteurs d’omnibus 
visiblement le parti des | 
qui l’obligent cependant,de] 
matin, à aller à pied

On peut juger, par ce der 
tail, du progrès qu’ont fait 
que» jours, dans l’esprit pu 
idées ouvrières, du moins c 
paraissent légitimes.

Que cet indice ne soit pai 
et, si une accalmie d’uct 
nous est promise, n'est-il c 
râble qu’on la mette à pr< 
rajeunir le vieui bateau du 
Etat et pour l’entourer, au 
quelques sac ifices, de ces 
protection qui le rendraiec 
l’avenir, moins vulnérable , 
pilleurs

***

L’entrée en campagne d 
triôme Etat a paru jeter 
trouble dans la structure $ 
et religieuse du Tiers. On 

ktaté un peu de désagrégati 
les partis et môme dans ici 
qui les composent.

Notamment, dans les de 
dicats parlementaires; qui « 
actuellement le pouvoir civ 
détiennent à cet effet le m 
de la culture électorale, il 
comme à l’approche de V 
du flottement et de la disait

Chacun d’eux, s’est lourn 
nouveau venu, avec la visi 
tention de le capter par des 
des attitudes.

D une pari, dans l’unioi 
blicaine, qui est le syndical 
petite et moyenne bourgeoi 
tairieune, maçonnique, 
provenante, enquêteuse,reg 
universitaire, commerçant 
nationale, les Opportunislei 
Radicaux ont dit : “ S<
nous 1

D'autre Dart, dans l’unit 
servairice qui est le syndic 
haute et moyenne bourgec 
tholique, à peine teintée de 
sur son 
sur son liane gauche, oflrac 
pire à tout venant et la Rèj 
au diable, à la fois bou 
sceptique, chevaleresque et 
dévote et dissolue, subvem 
à la fois la morale chrétien! 
corps de ballet et passant 
ment du confessionnal au 
les Royalistes et les lm,t 
ont dit : “ Chacun pour soi,

Derrière ces deux syndû 
troisième, celui de la rich 
geoisie juive. Celui-ci, y 
les réalités du pouvoir à se 
reiices, tient et manie les d' 
lies au gré de ses puissants 
Ayant donné ses tilles à l’i 
les grands noms, et ses euq 
l’autre qui a les grands ci 
commence à son tour à se r< 
à manifester des exigence 
nomes et à poser des cc 
pour la défense des sieue.

Et enfin, comme tout se t

flanc droit et d’hé

toutes les religious et tous 
uopoles sont solidaires de 

et de l'harmouicommun 
raie, voiri que l’Eglise ell 
par la solennelle voix de la 
se prouoece d'urgouce sur 
no mène économique, s’i 
entre le Tiers et le Quatriè 
entre le capital d’iaraôi et 1 
de» foules, et communique 
pour le maintien de la paix 
ses su pleines conseils.

Telle a été, du moins ei 
la contenance du Tiers pe 
dernière quinzaine ôcouli 
surplus, et pour être exai 
ques coups de fusil, partis s 
points du CouUueni, et 
grèves mortes ça et là d’i: 
et d’inanition, ont demo 
fois de plus que la Vieille ; 
dure et qu’elle ne se laies 
rançonner, égorger ni cc 
tranches, comme une simpj 
de la rue Po.ouceau

La Vieille, s’euleud, c’en' 
ciété dont le Tiers a la ger.

, Quoi qu’il en suit des fs

FETTLLETOE iluCATI AT>a'bois appartenant à Maurice et de li charrue Hn voyant passer)
— . __ -_-r- ___ _——jc Claire de Chalandray. Après- le j la cavalcade, chacun s’associait;
11 i I AH V Q T C D C j déjeûner, on se mettrait en chasse sans doute en rêve à toutes le»!U 11 V Y U j L 11 L ' pui* on 86 rabattrait aur le mou- jouissances, qu’allaient goûter,
** 1 j lin du père Delphin et Von fini- chasseurs et chaseeres es.

t» «ttiubdu ht imp 'rail la journée en assistant à ses Bientôt, au surplus, les champs
LA CHAMBRE 1 L - jvendages. Tel était le program- n'apparurent plus qu’à de rares

Deuxième Série dk La Femme me de la journée. intervalles qu entrait, en se di-
MY8TÉrieuse. | Qui ne connaît les tableaux de rigeant vers le noid-ouest, dan*

m_ I Philippe Wonwermans, le pein la région boisée que les agrono-
i*>utiei tre non moins fidèle que char- mes utilitaires n’ont pas encore

m , , m]o Înntr A écrire an- mant des chasses du temps passé? livrée au défrichement et dans 
it » In fois en traits de feu Qui u’a moins entendu parler des laquelle abondent les chevreuils,

Z? uS du jeune hom" aquarelles d'Eugène Lsmi. Vheu- I. s cerf-, les sangl.ers même de.
, r-midité vraiment reux continuateur aujourd hui c.-ndance plus ou moins directe "brique Dominant ausTô! des tradit.ons du mai,™ h dla„- desau, ie„s holes de ce. bois, que 

_ .... „|r(irt ,ie volonté les'dais? Si quelque émule de ces . les princes de la maison royale
ImnreFsious tumultueuses qui fai'maîtres glorieux s’était rencontré de Valois, ces maîtres de 1 art.à: au château delà Itoche-d’Kon, il | cyuêgétiqne, ont daigeé arque- 
” de vio'ence, il i n’aurait pas manqué, à coup sur, baser eux mêmes, e . compagnie

80 . y/in vmiH d. ,'lnre une c'est1 Les chevaux qui piaffent, des ; possédaient, du chef de leur"^château de la Roche d’Eon, ! ohi. ns qu’on emballe de gré ou mère, une étendue assez couaidé-1 
one i’ai eu pour la première fois de force dans le dog-cart a j rabL* de forêt très bien aménagée 
l’honneur de voir madame la grands coups de fouet, les cava-1 p0ur )a chase -t où le gibier sel 
duchesse de Sauves et de lui liers humant l’air frais du matin trouvait ta .t bien que mal 

arl r. J 1 ne puis supposer à pleins poumons, ou faisant i Hauvegardé par la vigilance de 
u'oii Vo ir ait dit 1- contraire. | ollice d’écuyers auprès des auia- deux gardes contre le braconna
— 11 suffit, monsieur, reprit le 1 zones, pour les aid r à monter en I qui accomplit partout en 

duc touiours froid et impassible, selle, le soleil levant qui trails- prance 8j effrontément son œu- 
et je m’excuse de nouveau auprès forme en diamants ut en perles i vre de pillage et de destruction, 
devons d’être venu vous déran- l'épaisse rosée répandue sur les] j)e graU(R,8 avenues avaient 
g»r à cette heur . J’avais besoin gazons et sur les arbres, et P*1"-1 été percées a travers la futaie 
de cotte déclaration de votre part dessus tout cela, le piqueur, avec| pOUr la commodité des chasseurs, 
et je vous souhaite uue bonne son cor en bandoulière, tout lier et cv8 avenues venaient toutes 

j( ; de l’importance de son rôle et aboutir à un vaste carref mr si
A peu près à U même heure, semblable à un souverain qui tué sur un point culminant. A 

le colonel en rentrant dans sa passe la revue de ses troupes. I l’un des angles du carr-lour se 
chambre’avait pris une plume! A|OuV.ns quen Franc.., pas dressait un autre pavillon assez 
et de Vvne e et d’une main plui qu en aucun pays du mon- c msidérable, de forme circulai- 
lébrile il avait’grifto'bné le billet <lv, on ne rencontre souvent deux re, destiné à servir de rendez- 
i là t »n .nr suit • amazones aussi charmantes qiiv vous de chasse. Au rez de chaus-
° •• Mon cher neveu la brune duc hesse de Sauves et eee du pavillon on avait établi

«« A n rs-i'ii dp ht nrésdife ie que la blonde mademoiselle de un abri pour les chevaux et pour 
t'innte à’te mettre immédiat.- j Ohalanilray. toutes deux le teint le8 ehiens au moyen de hangars 

„ rnnf., non r la Roche <l°ucenient anime, I œil éménl- rustiques juxtaposés au mur de 
il’Font ou ie t’atteuds et où il luuué, plus encore par le plaisir | revêtement de l'édifice. Le pre- 
faut que tu suis marié avant quVUes se promettent que par | mier étagfl| entouré (t u„ balcon 
huit mure. Je comprends qu-, /'“pression du ie atmosphere| avee terrasse, d'ou la vue e’étee- 
, „ur un élégant sportsman tel égeremeut ret.oidie, comme ce!-1 (lal, 8Ur ie„ bon et sur u ie par
que toi il ne soi' pas précieuse- le d une matinée d automne. lie de .a coatrée, pouvait servir
men! agréable de se présenter da0?aap^hrte2ne ïéveri^| " r“fage,en <?" «1« plmeeomme NOUS agrattCllSSOllS
detent ie future avec une entor- dt la lUL, ° rfc'“lllcti aussi parfois «e salle a inmger. ®
se-mais il n’y a pas de régie comme tout le monde au chftteau Maurice avail f .it piéparer te llOtl’C llliUllltaCtlll’e tit
mi’iit nuiemDêche le maire et le viendrait se placer a son balcon, déjeûner daus ce pavillon, et à *• i* n ' il''cmré de marier les sens èn pan- ™ corne,te de nuit, pour assister ,s Lie du re.-as, on -levait se. llflll (l illlegeV le (leilieililge-
liu’üy tnnZü àd^Vt  ̂ d.‘ s^^;,"^d I f^Jer queie 1 mOÜt IlOUS VClKlOIlS, pOllF aVgeilt

r— uqe;i,?e;=™eà «les pHvspécitiiixtoiitesiM»^

sa nlace la nerd même, à cette occasion, aux lus |tVa.tant mieux honneur
“A bon en mid- nr salul. , d" -.P"111* ^ 1»' " ■'

Tuu oncle aH-ctlonné. " valt P«= voulu se .mettra en roule 
Un peu plus calme, après avoir sans embrasser la g, and maman, eminent aiguise les appétits, 

écrit ce billet, qu’il H* porter sur 11 lallut donc renoncer à 1 appoint Chacun semblait avoir tan en 
le ch ,mp au bureau de poste le lle cet auSll8lL‘ et g0]1!'/!'»" aa’ route provision d'uitram et do 
plus vol-in, I our qu'il pût par- P«ct- i;11 rromplete le ta- belle humeur.

à sa destination le tende- Wean. Le piqueur, en prenant la Au moment oû l’on se disposait 
même, colonel se mit au lit. tete du cortege eut beau sonner „ sortir de table, le piqueur, qu'

Maintena it il ne lui restait plus lo depart de toute la rigueur de ev ,r,nvnit appelé |ias sa loncv- 
qu'à ruminer dans sa tête la se» poumons, etde laçonareved- 0„ à diriger la chasse, montrant ;
veng aneequ'i pourrait tirer du 'er les échos les plus paresseux „ Maurice, dont il venait prendre. T T
lieufenaut Robert. ,d“'“alu.e d? U R'! d E?U' •« ordres, la girouette placée au L> fA I V? Ij U g W

Cette vengeance, ne d-vait-il le d,dlé s opéra sans que les Loinmet de la tellure dn pavrilun [ I 1 I v I * , | | - |
pas en trouver l’occasion au mou- i l'cr'enues de la i hambrc d fit observer que la ponho de la 1 J JL -1- JL—.V
lin, où tous les hôtes du château l madame la marquise eussent ficehe, qui ei ait au sud quand'
avaient pris l’engagement de se mimeete ouver.es. M, le comte de Ch daudray et sa
rendre pour la tête (tes vend vu-! Nonobstant ce qu il pouvait y l0mpig, lie s'étale it mie à table, 
ges,le jour de la Saint Uemi # Or ay°lr.‘ "”Proba,'f’ s"10'‘ 'n.emu était déjà a moi né chemin vers 
la Saint-Remi, oue le calendrier d hostile dans cette nanilestatnm |'OU(.e,t et quil pourrait bien 
fixe au 1er oulobr-, était bieu de la ^rsbos» onaesouvint y 4Vuir de lVan. 
nr iche. | peut-être que tel était le surnom —Craignez vous la pluie, mes

C'est bercé par ces réflexi ms doute l*r le» mauvaises lingues dames 1 s’écria Maurice, 
lien chrétienne», quo le colonel ", 1,1 vlB,1)e marquise, le voyage ; —Un aucune i'.çon, r-pon lit la 
s'endormit et, pendant son som- «accomplit |oyeuaem'tit Urne duchesse ; je suis iemme de di 
meil. mille rêves bizarres que fi- t'nee étant superbe, et il sembl ât p|oinat,, et habituée a braver 
rent défiler devant lui, daus |e que 1 aube, qui a la vertu de taire |0U» les climats et tous les él - 
plas incohérent amalgame qu'il rentrer eous terre ton» le. fanlo- f it possble d'imaginer, uu mes, eut dissipé en même temps 
essaim d’ombres chinoises, telles k‘s préoccupations pénibles, aux-

le lieutenant Bobert.et saint- 'juell"a 0,1 11 va 'lue P‘“a f uu 
do il >8 personnages pouvait bien 
être en pioie.

Maurice, toujours à l’avant-gar 
de avec sou lévrier, devenu l’aini 
inséparable de son cheval, uv ut 
à chaque instant des saillies (jui 
pn»voquaieut le rire de ses com
pagnons et particulièrement de 
sescompag ies ;M de Moulina- 
gu y était plein de séréuité, coin 
me. un général qui a dressé sou 
plan de camp igné et quia l’inti
me conviction de n’avoir rien 
u« gligé pour s a-surer la victoire, 
le duc de Sauves, heureux du 
houheur dont il pouvait consta
ter l’expression sur les traits de 
la duché»se, rassuré d'ailleurs 
peut-être, au moins momentané
ment à la suite de son entrevue 
avec le lieutenant Robert, annon- 
ç it hautement l’intention d’a 
che-er bieu vite une terre dans 
ce jardin de la France, dont il 
voyait les sites poétiques se dé
rouler sous ses yeux aux rayons 
d'un beau t-oleii levant ; enfin 
Robert lui même, plongé daus 
une douce rêverie, fermait la 
marche en regardant d’un œil 
complaisant les deux amazones 
qui chevauchaient devant lui, et 
tout prêt, au moindre faux pas 
de leurs montures, à s’élancer à 
leurs côtés et à leui porter assis
tance.

De temps à autre, le piqueur 
souuait une fanfare, et alors' les 
chiens ee mettaient à aboyer 
daui le dog cart; et Von voyait 
accourir sur le bord de la route 
quelques bergers ou quelques va
chères, qui abandonnaient à ses 
chiens la garde de ses bêtes ; les 
laboureurs arrêtaient leurs bœufs 
et les laissant souffler 
ment, interrompaient le travai.

John Murphy k Go.Bryson, Clraham & Gie.

Importateurs.

ANNONCE.
Chaque département a été transformé en 

un véritable centre de bon marché. Si vous 
avez besoin de marchandises à des prix incon
nus jusqu’à ce jour, voilà le moment et voici 
la place pour profiter des bonnes occasions.

Valeur
Surprenante

—EN—

Nouveantes pour Robes. 
70 Pieces

375 Imperméables Mackintoshes pour Dames, tous genres, toutes gran
deurs, toutes qualités, à partir de $1.85 à $10.00.

Ces Calicots Anglais Bleu Marin, 32 pouces de largeur, couleurs garanties, 
à 12c., 11e font qu’arriver des fabriques et sortir de nos magasins aussitôt. Plus 
de 3,000 pièces ont déjà été vendues, mais il nou en reste encore beaucoup.

-TOUT LAINE

Henrietta Française
35 paires des plus beaux R deaux Chenille, 3 verges et demie de longueur, 

50 pouces de largeur, seulement $9.00 la paire. Nous les vendons 50 
meilleur marché que les magasins qui vendent à crédit.

44 pouces de largeur, dans tou
tes les nuances possibles au

PRIX D’ACHAT,Qualité supérieure de Rideaux pour vitres, en un bon blanc à $1.00, vendus 
partout $4.75. 35c. LA VERGE.

Vendue partout ailleurs dans 
la Rue Sparks a 60c. la Verge.

P.S.—Nos Fianellettes a ÔActs. 
partent tres-vite.

Couvertures de couleur Alhambra à partir de 75c. jusqu’à $1.90 : elles sont 
bien faites et de qualité supérieure.

e

John Murphy & Co.e)
68-68 RUE SPAhKS.146, 148, 150, 162 et 154 Rue Sparks.

Grand Choix de Thés et de Cafés. Conditions : au Comptant et rien 
qu’un Prix.

intéressante découverte Bmeu,
PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIÉS

PRÉSENTÉS SOUS F RIE DE CRAT3NS (12 OOEITS DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

Ii. LEGRAND, Fournisseur de la Cour de Russie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dtm toutes les principales Parfumeries, Pheltt et Drogueries du Monde.
BHVOl FRANCO DE PAHIB DO CATALOGUE ILLUETK*

que
l’exercice du cheva- et la frai- ; 
cheur du matin avaient singuli-j PORTES,

FENETRES,
JALOUSIES Solution (l’Antipyrine

TFiOUETTEde
noNrne

Jligritint*, Han.r Têt ' AVrivi/yiV#
' Colique*. I Ht h oie. S'Jin/iliqsèioe, iiontte

i; ItliumutÎHoie. tSfiutique et DûiILFÜKS m general.
* ► Avoir soin d'ex-fer lASTUlHlXJK de T II O CK T TE

% ►Vente en Grcr à Pwris, B. MAZIER., Pharoien, 234, bould Voltaire '
4 k IHipositairc h OH awn : Dr F X. VALADE.
a r A Québec : D' Ed. MORIN * C". — A Montréal : LAVIOLETTE & NELSON 

BT DANS TOUTES LBS IIUNC1PALBS PHARMACIES

ÉWVWWv*

The E. B. EDDY Co.
HULL.

ne e00000€HH30tHX»e«KHM!K»€HHKKMI

u! UNIMENT GÉNEAUo
Jra 30 Artfa de succès t

Seul TOPiQVB remplaçant le PET sans* 
douleur ni chute du poil. Adoplé par lus vêtir i- Q 
yaireM renommés ; éleveure , entraîneur*. 1

Guertson rapide et sûre dee Boiteriee, Fou- A 
tt lure.o, Eearto, Molette», l’eauigonn, Eugor-y

J* gemenls des jambes, Suro#, Ei arvlns. etc. Révulsif T
A et Résolutif infaillible et sans rival dans les -4m-H 

_ _ gfine». Catarrhe». Bronchite*, Inflammation» T
des Poumons, du Foie, des lntestius. Pleuré aie», Hydropisles, Réten- Q 

t aa lions d’Urine, Fièvres typhoïdes, etc.
J *c3 pansement à la main, en 3 et t minutes, sans couper le poil.
À S3 Dépôts : Parts, MESTIVÏÊr'a C, 275, rue Saint-Honor*
T MONTRÉAL : LAVIOLETTE * NELSON. — QUÉBEC : ED. MORIN A Cl».
Q ^ St-HYACIHTHE. OTTAWA, BT PR1NC1RALBS PHARMACUBS DU CANADA.
Ü-€KM>ax«^0000€KI>4

ras®1
—-tit rao', reprit Claire, fille et 

sœur de militaires, je n'entends 
pas être reniée par eux.

i—A la bonne heure! repartit 
Maurice, en faisant signe qu'un 
remplit tous les verres, buvons 1 ) 
coup de l'étrier à la santé du 
grand tiai it-llubert, afin qu’il 
nous soit en aide!

—«A saint Hub rt ! répéta M. j 
de Montmaguy. en appr «chaut ^ 
son cornet de cristal, qu’on Ve- ! ‘ 
nait de remplir de vin de Chain- ! 
pagni-, de celui de la duchesse 
de Sauves, c’est le seul saint du * 
calendrier auquel je u’aie jamais ! 
man ué de ma vie de faire mes 
dévotion-:, et il a daigné m’en j 
récompenser plus d’une lois.

—Colonel, dit en souriant M. 
de Sauves, j’ignorais que vous : 
fussiez uu disciple de saint Hu
bert.

—Oh ! reprit M de Mont ma-! 
gny, un disciple bien îndigti ', 
mai-* ce n’est pas toujouis en gi
bier que lésai ut m’a récompensé, j 

—Ah! b.th! comment donc, 
alors ?

—Permettez, reprit le colonel 
non saus quelque fatuité, que 
j'attende pour vous le dire l’ab- j 
se nce de ces daines.

(A Continuer)

■

«MP of Toronto.lteint et principalement la du
chesse de Sauves, sans oublier 
même la châtelaine de céans.
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LE S E< * Il ET GARDÉ îBTr.en,

nmfcnn»
*em for frics

Le 1er octobre 1847, jour de la 
Saint Jiemi, 1 aurore c «mmençait 
à poindre au bord do 1 horizon 
dans uu ciel gris, 
nuages, lorsque 
retentirent joyeusement dans la 

d'honneur du château de 
la Boche-d’Eouet sonnèrent le 
réveil de ses hôtes.

A cette fanfare, en répondit 
incontinent une autre, en voix 
de fau8>et. Celaient les chiens 

du fond ne leur chenil,

Mi
'b-ASTHMEeM

F*VlfaREHOUSB & 0mais saus 
les sons du cor TORO-TTO. OppreaHion, Catarrhe, 

pu la rOOBBl CX.WY
A obtenu le» plu» hautes 
récompenses. — Dépût 
dans toutes les pharmacies

(Avis aux Consommateurs
Les PRODUITS de la

S.Parfumerie Oriza L. LEGRAND BRanmiemMqui,
saluaient à leur façon la naissan
ce du jour et témoignaient par 
leurs aboiements leur impatience 
d’entrer en chasse. Bientôt, 
mainte fenêlre s’ouvrireut sur la 
façade du château, et, eu moi us 
d’une demi heure, tout le moud* 
tut sur pied daus la cour ; chas 
seurs et cha seresses, piqueur 
valets, chevaux et

C’est qu •. ce jour-là devait être 
pour tous les hôtes de la douai
rière, un jour de divertissement 
en partie double,puisqu’il s’agis
sait à la fois d'une ouverture de 
v.hasse en forêt et d’uue fête 
de vendanges.

207, rue St-Honoré, à. F*-A.FUS
Tein«:ORIZA-OIL‘ESS. ORIZA* 0RIZA-L6CTÉ-CRÈME-0RIZ6 
ORIZA VELOUTE-ORIZA TONICA*ORIZALINE-SAVOM-ORIZA

DOIVENT LEUR StlCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME OH CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre aur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ee 
laissent pas tromper.

Itt VÉRITABLES PRODUITS VS VENDENT tins toute les SAISONS HONORACLES Ni PARFUMERIE «t OROSUERIE 
TCrxvol franco d* Pari* du Oataloevie illustre

CONTRE (.* îlBtfLEUR

RH U K ATI SM£
Névralûis. Sc;*riiiiiE. Lumbago. 
Doui-eur Dorsale.Tic Douloureux 
MAL deTÉTF.mAIdeOENTS 

I MAUX c. GORGE 
Enroueks;:- Subsumes. 

Entqres -, LURES,
COWTUSII: -SES ETC

, urmaclrns, et 
t is. IsMuUlll»

»
361

meute.

r,. OD ,

LINIMENT GÉNEAU !!§mSggjl >^SÊ\
Wdâd£T

marchand. ■ 'iv .
Envoyé pa.- ’a ma
mE CHARLES A. VC6LLÇR CO.. BaHlmeî». M* 
Dépôt p«»iir le CsuaésA Toronto. Ont.

• ilon du prix. 38 AZVS DS 8 UC CBS,.m.x Seul Topique\
remplaçant le . 
Peu sans ' u-l 
leur ni chûte du 
poil. — Guéri !on| 
rapide et 'Ire. 

I des Boiter es,|

___________ Veeslgons Engorge-1
ta de» Jambe». Suroa, Eparrins, etc
GÊNE AD, Î75. rue SMToaorf, Paris’

Il avait été convenu en consé
quence, la veille, qu’on partirait 
à cheval de grand matin et qu’on 
irait dé jeûner dans un pavillon 
de chanse, situé sur les confins 
des départements d’Indre-et-Loi
re et de la Vienne, au milieu dea

un mo-
l

SOLUTION PAUTAUBERGE
AU CHLOWHVDWO-PMOêPHATÉ DE CHAUX CAÉOSOTÉ _____

retn*de le pis» stir et efficace contre lee^M

MALADIES DE POITRINE
PETUMie, •RWCWTfS CNUMFIfUfS, TWI ilOKtfl ef êPfWIMTtM

. FAIMS.
dSpots mm tour se use *ma»ALse miabmaoirs du oanaoa
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